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Edito 
 
 
Bienvenue à toi petit batracien !  
 
Que tu sois un ancien ou un nouvel arrivant de notre belle université, prépares-toi à vivre une année de 
folie ! Cette rentrée est un petit peu différente des autres car elle est marquée par l’arrivée de spécimens 
rares, assez étrange et un peu effrayants : les 2001. Il y a un an, tout le monde parlait des 2000 qui venaient 
fouler le sol sacré de LLN pour la première fois mais, croyez-moi, les 2001 sont une espèce bien pire ! 

Déjà, ils sont nés au XXI siècle et non pas au XX comme la plupart d’entre nous. 
(Et oui, les 2000 sont bel-et-bien nés au XX aussi.) Ils n’ont donc connu qu’un 
seul siècle et, pire, qu’un seul millénaire. L’horreur ! Enfin bon, on a survécu au 
Walen buiten, on survivra à l’arrivée des 2001.  
 
Si vous voulez entendre la fameuse musique du film 2001 : odyssée de l’espace, scannez ce petit 
QR code ;) 
 

 
Trêve de plaisanterie, bienvenue donc à cette première grenouille de l’année ! Dans celle-ci tu vas pouvoir 
en savoir plus sur notre cercle si cher à notre cœur : le CEP, cercle des étudiants en philosophie. Tu 
découvriras aussi les personnes qui forment le comité de cette année (promis, ils sont sympas). Nous allons 
essayer, tout au long de l’année, de te proposer à toi, jeune étudiant(e), des grenouilles aux thèmes variés 
et remplies d’articles intéressants, loufoques et aussi un peu décalés car, au CEP, c’est bien connu, tout le 
monde y est un peu fou (mais gentil quand même).    
 
En attendant, la team grenouille te souhaite une                        bonne lecture pour ce premier numéro ! Et 
rendez-vous environ tous les 15 du mois pour                             une nouvelle Grenouille ! 
 

La team Grenouille 2019-2020,  
Evern (Lucas), Emilie et Mitri 
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Mot du président 
 
 
Salutations aimable lecteur ou lectrice de bon goût ! 
 
Une fois encore, la rentrée est là, et avec elle arrive, comme chaque année, le renouveau ! Nouvelle année 
académique, nouveaux étudiants, nouvelles amitiés, nouveaux projets, nouveau comité de cercle, et, ce qui 
est moins commun, nouveau bachelier à caractère philosophique ! On est donc reparti pour une belle année 
au sein du plus transcendantal de tous les cercles, le CEP, ou Cercles des Étudiants en Philosophie1, dont 
j’ai le plaisir d’assurer la présidence lors de cette année académique. Mais si tu es un lecteur qui ouvre pour 
la toute première fois ce journal au nom de batracien, intrigué par le noble jeu de mot, l’être de l’étang, qui 
lui sert de sous-titre2, peut-être te demandes-tu ce qu’est le CEP. Permets-moi donc de présenter brièvement 
cette belle assemblée. 
 
Le Cercle des Étudiants en Philosophie est donc une corporation étudiante liée à la Faculté de philosophie, 
arts et lettres de l’Université Catholique de Louvain, et plus particulièrement à son École de philosophie. 
Nous sommes, plus particulièrement, un cercle qui se distingue des autres en proposant une guindaille que 
nous aimons qualifier d’« alternative ». En gros, nous organisons des soirées se voulant plus calmes de ce 
que l’on peut trouver ailleurs dans la ville de Louvain-La-Neuve. Nous ne sommes en effet pas fort orientés 
vers des soirées bibitives – bien que nous ne disions rarement non lorsqu’on nous propose de déguster une 
petite bière, surtout si c’est de la Bavik –, mais nous cherchons plutôt à créer une ambiance propice à la 
discussion, philosophique ou non, accompagné d’un fond musical léger et de qualité. Également, bon 
nombre de nos soirées sont précédées ou accompagnées d’évènements à caractère culturel, comme des 
soirées cinéma, poésie, quizz, vinyles, et bien d’autres. Si cette ambiance t’attire, tu es le bienvenue tous 
les jeudis entre 21h et 3h à la salle que nous occupons, le Foyer, qui se situe au 67, rue des Wallons, juste 
en face de la Maison des sciences. Avec le grand logo AGL au-dessus de l’entrée, tu ne peux que 
difficilement la rater. 
 
L’autre élément par lequel le CEP se démarque est bien entendu notre volonté de faire de la philosophie un 
des piliers de son activité. Dans ce but, nous organisons très fréquemment des conférences sur une variété 
de thèmes, données le plus fréquemment pars des professeurs ou des doctorants de l’UCLouvain ou 
d’ailleurs. Celles-ci devraient a priori débuter vers la fin octobre. Également, nous organisons chaque année 
une journée de colloque dans le courant du deuxième quadrimestre, durant lequel un certain nombre 
d’intervenants viennent nous parler, chacun à leur façon, d’un même thème. Pour plus d’informations sur 
tous ces évènements, je t’invite à aller sur notre page Facebook « CEP – Cercles des Étudiants en 
Philosophie », où seront publiées en temps et en heure les informations détaillées sur ces derniers.  
 
Nous organisons aussi chaque année, dans les premières semaines de l’année un baptême, qui est également 
alternatif et orienté vers la philosophie, mais je laisse le plaisir à notre président de baptême Nicolas 
Leboutte d’en parler plus en détail dans les pages qui suivront.  
 
Tu trouveras également dans la suite de ce journal des présentations plus détaillées de nos différentes 
activités, ainsi que de toutes les personnes sans qui celles-ci ne verraient jamais le jour. De mon côté, mon 

                                                
1 Ou Congrégations d’Éléments Pentagonaux, si vous préférez. 
2 Le terme « noble » n’est pas choisi ici au hasard, car un jeu de mot utilisé depuis plus ou moins une cinquantaine d’année (avec 
quelques interruptions certes) se doit d’être respecté. Surtout que celui-ci a été créé par des personnes qui sont très possiblement 
retraitées aujourd’hui. Critiquer ce jeu de mot serait donc manquer de respect à des personnes âgées, ce qui, admettons-le, ne 
serait pas très sympathique. 
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seul rôle n’est jamais que celui de coordonner cette joyeuse troupe, à l’aide de mon joyeux vice-président 
Nicolas Dacos, et de ma vaillante trésorière Fanny Gilles.  
 
Sois en tout cas certain, cher lecteur, chère lectrice, que, si d’aventure tu venais à te retrouver à l’un ou 
l’autre de nos évènements, tu rencontrerais une belle équipe de gens forts sympathiques ! Tu es le bienvenu 
chez nous en toute circonstance, que ce soit pour le baptême, nos soirées ou nos conférences, et ce que tu 
sois étudiant en philosophie, en sciences philosophiques, politiques et économiques, ou même si tu étudies 
une discipline n’ayant que peu de rapports, voire aucun, avec la philosophie, à partir du moment où cette 
discipline t’intéresse un minimum, tu trouveras très certainement des gens très motivés d’en discuter, voire 
une place parmi nous, si par bonheur tu désires te joindre à notre chouette troupe ! 
 
Le premier rendez-vous pour découvrir notre cercle est fixé au soir de ce lundi de rentrée académique, à 
19h sur la Place des paniers3 pour notre traditionnel barbecue d’accueil, où tu trouveras réponse à toute 
question que tu aurais sur notre cercle ou ses activités. Si tu ne peux y être présent, tu peux toujours venir 
à n’importe quelle activité qui viendrait à sa suite. N’hésite pas pour plus d’informations à te rendre sur 
notre page Facebook – tu peux bien sûr y envoyer un petit message si tu as des questions –, comme 
mentionnée plus haut, ou sur notre site internet cepucl.be. 
 
Au plaisir de te revoir ou de faire ta connaissance, 
Tristan Arickx 
Président CEP 2019-2020 
  

                                                
3 Près de la rue des Wallons, derrière la MDS. Reconnaissable à ses paniers de basket, d’où son nom. Dans le pire des cas, ton 
application cartographique sur téléphone intelligent préférée est ta meilleure amie. 
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Mot des postes 
 
Vice-présidence :  
 

Bonjour, bonsoir à tous !  
 
Je me présente, Nicolas Dacos 1er du nom (si vous rencontrez un autre Dacos, venez me le présenter. 
Vraiment.), je serai le vice-président du Cercle des Eventuelles Patates pour l’année à venir !  
 
Un peu plus sérieusement, qui suis-je et quel est mon rôle ? 
Je suis étudiant en bac 2 de psychologie, et si vous vous demandez ce que fait un étudiant d’une autre 
faculté au CEP, c’est simplement que la philosophie transcende la logique !  
En ce qui concerne mon apport et mon utilité au sein de ce groupuscule estudiantin, il est multiple. Mon 
rôle premier est d’épauler la personne qui a écrit la page d’avant, c’est-à-dire le président. En cas de 
problèmes, de questions, d’organisation et d’administration je suis la seconde personne de référence. Je 
suis là pour faire en sorte que tout s’agence bien et qu’on passe tous une excellente année, ce qui est quand 
même le plus important on ne va pas se le cacher.  
 
N’hésitez pas à venir me voir si vous avez des questions, des réclamations, une blague nulle que je ne 
connais pas ou une blague nulle que je connais, j’en serais ravi !  
 
Et à cette année de folie qu’on va passer, 
 
Dacos 
 
 
Trésorerie :  
 

Salut les gueux, moi c’est Fanny, (ou Fannyn ou Moulon),  je suis la nouvelle trésorière de cette secte 
philosophique. 
"#$% Pour me présenter rapidement, je suis en 2 ème année de master en psychologie, j’aime 
les pâtes aux saumons, la téquila et jouer aux mimes. Mais en vrai si tu veux en savoir plus, viens 
discutailler avec moi, je ne mors pas (vous me trouverez facilement au kot CEP). 
&'() J’aurai pour rôle, 
cette année, de m’occuper de tout l’aspect financier du cercle. Je serai donc là pour m’assurer que nos 
dépenses soient pertinentes et qu’elles respectent les moyens de notre petit cercle. Je serai également à 
votre disponibilité pour discuter de tout projet que vous pourriez avoir et pour lesquels l’intervention 
financière du cercle serait nécessaire. Les précédentes trésorières ayant bien fait leur travail (on leur dit 
merci et pleins pleins de bisous), nos finances sont au beau fixe et le but est qu’elles le restent. J’espère 
donc être à la hauteur et surtout que notre cercle continue à s’enrichir humainement !  
 
 
Baptême : 
 

Salut à toi,  
Si tu lis ces lignes, c’est que par le truchement des aléas de la vie, il t’est venu à ouïre l’existence à Louvain-
La-Neuve d’un Cercle d’Étudiants en Philosophie et à considérer l’éventualité d’en apprendre quelques 
choses. Et si ce dernier ne se réduira jamais à ce que l’on peut en dire, tu trouveras ici quelques menues 
informations concernant le baptême alternatif que nous y proposons et qui fait l’une des spécificités si 
chère et si convoitée du CEP. 
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Un baptême, certes, mais ques aco co’?  
Le baptême c’est un rite de passage, une initiation dont le projet est l’affranchissement d’un état d’être vers 
un autre. Dans le cadre étudiant, le baptême est l’une des portes accueillant le nouvel arrivant à 
l’appropriation de son évolution : il marque son passage de l’état de non-étudiant à celui d’étudiant, de son 
état de bleu à son état de néo ou d’initié, et plus symboliquement de son mode de vie enfantin à une forme 
d’émancipation, de maturité et d’ouverture sur le monde. Le baptême se traduit par l’expérience d’une série 
d’épreuves destinées à la fois à tester le bleu et son implication  dans un rapport de confrontation à l’autre, 
à l’autorité, au monde à travers le jeu de rôle, mais surtout et principalement à ce que celui-ci puisse trouver 
sa place ainsi qu’à le rapprocher de ceux avec qui il partage cette expérience. Et si le projet est commun 
aux différents baptêmes étudiants, les expériences sont autant particulières et spécifiques que le nombre de 
lieux qui les proposent.  
 
Aussi, parlons de celui qui nous concerne.  
Si nous ne nous éloignons pas de ce projet commun que nous venons d’évoquer, le baptême CEP se veut 
différent dans l’approche de cet objectif et dans la forme qu’il prend.  
Le baptême CEP est dit alternatif dans cette mesure où nos activités ne sont pas tournées vers des épreuves 
physiques telles qu’elles existent dans le baptême dit traditionnel. Ainsi chez nous, pas de gueules-en-terre 
et autres activités qui pourraient être (mal) considérées comme humiliantes ou dégradantes4, mais un 
chemin d’épreuves suscitant la réflexion, l’énigme, la remise en question des évidences du catéchumène5. 
Si l’épreuve que l’on nomme baptême c’est aussi l’épreuve de soi,  au CEP il s’agit d’une sorte 
d’introspection par le biais d’une initiation à la philosophie non-académique. Il s’agit d’une analyse de soi, 
de l’autre, du monde. Et sans vouloir la réduire, on pourrait à terme désigner notre perspective comme ceci 
: accepter comme tel ou accepter de déconstruire pour mieux rebâtir. 
Du reste, comme toujours, les mots viennent à manquer, mais nous t’invitons à venir découvrir le voile du 
mystère avec nous ; car c’est dans son expérience que s’éprouve l’essence insaisissable de l’aventure qu’est 
le Baptême CEP ! 
 
 
Trèves d’obscures élucubrations, en pratique voici ce dont il s’agit :  
 
Quoi ?  
Une série de soirées d’activités se déroulant les mardis et jeudis jusqu’à un week-end à la mi-octobre. Les 
activités se déroulant deux soirs par semaines entre 20h00 et minuit maximum et sur 4 semaines 
uniquement, cela nous permet de relativiser l’inquiétude quant à l’implication dans un baptême face aux 
études et de vous assurer de leur compatibilité. Mieux même, je cite l’un de mes prédécesseurs, récemment 
diplômé avec brio6 : “C’est justement une façon de stimuler son esprit pour bien commencer l’année, et 
une façon de prendre ses marques ! Et dans la vie au cercle on encourage la priorité des études sur la 
guindaille, même si les membres ne suivent pas toujours ce conseil…”   
 
Pour qui ? 
Toute personne aimant la philosophie. 
 
 
 
                                                
4 Il s’agit d’un préjugé très souvent infondé, mais ce n’est pas le sujet ici. 
5 le non-baptisé tel qu’on le nomme au CEP. 
6 Qui ? non rien 
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Quel intérêt ? 
En plus de l’enrichissement personnel qui découle de ce dont nous avons parlé plus haut, notons 
évidemment que c’est l’opportunité7 de belles rencontres avec une communauté d’amoureux de la 
philosophie, de personnes avec lesquels partager des tuyaux et des notes de cours, des anecdotes sur les 
professeurs de la faculté, des conversations de hautes voltiges, certaines plus houleuses ou houblonneuses, 
des fous rires inarrêtables, des délires inexplicables, des projets innombrables, des amitiés invraisemblable, 
un amour incommensurable, et ceci n’est pas une fable, je suis juste un peu lyrique! 
Par ailleurs tout ceci n’est pas exclusif et réservé à ceux qui s’adonne au baptême. Les portes et les activités 
du Cercle seront toujours ouvertes à ceux qui souhaiteraient goûter à son ambiance ; disons que le baptême 
en est un couloir.  
 
Quand ?  
Nous t’accueillons dès ce lundi 16 septembre sur la Place des Paniers (non-loin de la place des Sciences) 
pour notre barbecue d’accueil : l’occasion d’avoir un premier aperçu des gais lurons que nous sommes et 
de poser toutes tes questions.8 
La première activité de baptême à proprement parler prendra place le jeudi 19 septembre à 19h00 : RDV 
devant le Foyer (AGL) 67 rue des Wallons. 
 
Qui sommes-nous ? 
Quatre êtres distincts de corps et presque d’esprits, nous formons pourtant l’esprit d’un plus grand, celui 
qui unit le disjoint. Nous sommes le Praesidium de Baptême, nous sommes le Baptême (en partie), nous 
sommes (a priori, c’est déjà bien !).   
Accompagné de mes comparses Jodie, Jo dit la Ténébreuse, Dimitri dit Mitri ou Rincewind, et Thomas dit 
Thundy-Storm-la-menace9, nous coordonnerons durant un bref mois les activités du baptême. Alors 
n’hésite pas à venir nous trouver ; on ne mord que si c’est nécessaire, et au pire, les autres baptisés du CEP 
se feront un plaisir de t’accueillir. 
 
À bien vite je l’espère !  
Nicolas Leboutte dit Le boutte, 
Président de Baptême pour l’année 2019-2020, 
+32 495 65 38 59. 

                                                
7 Parmi d’autres 
8 Enfin, sur le baptême et sur le cercle on s’entend. Bien qu’il y en ait qui puisse te donner les décimales de pi ou t’expliquer ce 
qu’est la dialectique hégélienne, on est pas encore complètement d’accord et arrêté sur le sens de la vie par exemple, sorry :/ 
(bien que 42 puisse faire l’affaire) 
9 tu en apprendras davantage sur nous plus loin à travers ces pages ou à travers celles de la vie réelle si tu vas à elle. 
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Bar :  
 

Bonjour chers lecteurs ! Ici la Team Bar, sa motivation et ses Baviks (et autres bières) de choc. On se 
présente vite fait pour introduire nos jolis minois (même si vous en verrez d’autres mais ils seront plus 
moches) derrière le bar du Foyer tous les jeudis soir dès 22h. Premièrement, on a notre Cheffe Bar Jodie, 
certes très souriante et affectueuse, mais surtout très professionnelle (la légende raconte qu’au grand jamais 
un horaire bar Q1 aurait été posté avant la S0 au CEP). Avec elle à la tête, aucun doute que tout ira bien 
cette année. Suivent ensuite 3 compères pour compléter cette Team Bar. Premièrement, Thomas, déjà 
présent l’année dernière en tant que Bar, c’est un très très très beau brun DE TAILLE MOYENNE qui est 
particulièrement modeste. Vient ensuite Marie, jeune novice des services bar qui va pourtant assurément 
faire des merveilles par sa motivation et son optimisme à toute épreuve qui garantiront des jeudis soir 
efficaces et très ambiancés. Et le dernier élément et non le moindre : Sebastiano ! Jeune italien fan de 
construction sonore complexe (comprenez : « Techno ») et déjà bien ancré dans le monde de la guindaille 
malgré son arrivée l’année dernière à l’université (tout comme son homologue féminine Bar), il n’a déjà 
plus rien à prouver, seule une victoire au concours de la plus belle chevelure complèterait son palmarès de 
vie déjà haut en couleur. On serre les bières, on signe les autographes, on fait la couverture de déjà bien 
des magazines imaginaires et on est prêt à être les stars qu’ont toujours été les responsables bar du CEP !  
Rendez-vous tous les jeudis soir, on vous aime fort, à très vite ! 
 
 
Event :  
 

Cette année, le CEP a la chance d’avoir dans sa team évent deux vieux du cercle ayant déjà vu et revu (sans 
qu’il y ait de revue pour autant...) une multitude d’activités du CEP. Il s’agit de Julien Delattre, homme 
fraîchement séduit par l’importance de sa barbe et de sa b... boucle de ceinture ; et Axel Nagy, s’étant enfin 
décidé à s’investir ailleurs qu’au bar car il a enfin compris que s’investir en cercle ce n’est pas juste boire 
(quoi que...). Leur connaissance en matière d’événement composeront une maîtrise du passé et une volonté 
de vouloir faire mieux ou du moins tout aussi bien que les années précédentes, afin de promettre des 
moments merveilleux dans les rangs du CEP. S’ajoute à ceux-ci une jeunette blonde fraîchement baptisée 
et nouvellement investie. Cette personne n’est autre que Morgane Arickx, pistonnée car son frère est 
président (non on plaisante) et qui par sa première année de comité apportera de la fraîcheur et de la 
nouveauté, ainsi qu’une touche féminine à l’organisation. Bref, une team prometteuse et folklorique qui 
vous promet des soirées merveilleuses. À bientôt ! 
 
 
Culture :  
 

Salut les batraciens ! 
Qui dit nouvelle rentrée dit nouveau 
comité ! Cette année c’est nous, super trio 
fraichement baptisés en 2018 : Valentin, 
Marie et Morgane qui allons constituer la 
team culture ! Pour ce poste notre rôle 
sera d’organiser des sorties culturelles 
mais également de vous proposer de 
soirées aux thèmes divers et variés 
complètement fous (ou pas) selon nos 
humeurs.  Nos soirées iront des soirées 
poésies, débats, jeux vidéo ou films 
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jusqu’aux soirées « classiques » du jeudi toujours dans notre bonne ambi CEP ! Alors cette année n’hésitez 
plus, venez boire une Bavik ou une de nos nombreuses spéciales, sans oublier de tester nos délicieux Kinder 
Baileys en bonne compagnie le jeudi soir toujours à la même adresse, au foyer, en face de la MDS !  
 
 
Conférence :  
 

Helloooo, ici les conférences !  
Si l'année est pourvue de tout son cadre folklorico-guindaillesque, le CEP se détache, entre-autre, par ses 
conférences ! Mais de qui, où, comment, par qui ?  
Et bien nous sommes une petite équipe à trouver, majoritairement dans l'équipe de l'ISP/E-FIL, des 
professeurs qui marquent l'esprit de nos cours au sein de notre université pour permettre quelques interludes 
extra-cathedra pour profiter, dans un cadre plus serein et débridé, de quelques heures de philosophie sur un 
thème présenté. Cela se déroule majoritairement les jeudis choisis ! Mais ce n'est pas tout, chaque année, 
lors du second quadrimestre, nous ouvrons, le temps d'une journée, la philosophie à un colloque réunissant 
autour d'un thème déterminé par nos soins, pour rassembler des professeurs de plusieurs universités !  
Bref, ce pôle plus sérieux et plus philosophique du cercle espère pouvoir, encore cette année, proposer des 
conférences de qualité et accessibles à tous !  
Tous nos événements sont partagés par la page du cercle, n'hésite pas à la suivre pour y voir ce que l'on 
propose, et surtout, viens !!  
Sur ce,  
La bise et au plaisir ! 
 
 
Photos :  
 

« La photographie est une brève complicité entre la prévoyance et le hasard » John Stuart Mill 
Bonjour à toi petit néo !  
On se présente, Emilie et Jodie, team photo pour l’année 2019-2020. C’est à nous que revient la délicate 
tâche d’immortaliser tes moments à notre fameuse soirée du jeudi et autres évènement organisés par notre 
cercle. Nous allons donc te mitrailler pendant toutes les soirées dans des poses qui te soient favorables ou 
non, seul ou à plusieurs. Tu peux retrouver nos magnifiques clichés sur le site du CEP (onglet « photo ») 
ou directement sur https://galeriecep.cepucl.be/#collections. 
Ps : Le fait que tu ais lu ce petit texte de présentation signifie que tu es d’accord d’être pris en photo et que celles-ci soient 
postées sur le site dont le lien est mis ci-dessus. 
 
 
Sport :  
 

Bonjour bande de moules non genrée !  
Julien et Alexis seront vos délégués sport. Ces deux vieux de la veille (pas de la vieille) 
seront actifs cette année pour faire de vraies choses (sous-entendus pas (que ?) de e-
sport). Bien que notre cercle privilégie le cerveau, le mort d’ordre sera « anima sana in 
corpore sano » » d’ailleurs, cette location latine faire la marque Asics avec les premières 
lettre. Incroyables ? Attendez de voir nos activités !  
Mundialito, Luc Léger, picole, basket et j’en passe ! 
A bientôt pour suer du gras et de la bière !  
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Présentation du comité 
 
 
Tristan Arickx : président 
 

Arborant anciennement le style capillaire et pilositaire d’Asterix, 
notre Arickx national aura cette année le prestigieux poste de 
président ! 
Cet énergumène, fana de licornes et de leur pays arc-en-ciel, est 
sans aucun doute une des personnes les plus perchées de notre 
cercle (et il y en a ! Croyez-moi !), mais c’est également quelqu’un 
de très responsable, il est toujours de bons conseils et connait bien 
le folklore néo-louvaniste. 
Vous risquez probablement de le voir avec ce maudit Rubik’s Cube 
entre les mains, sa nouvelle passion de l’été, mais ne vous 
détrompez pas, son esprit sera toujours disponible pour échanger 
avec vous, tant sur la philosophie que sur la bière.  
Même s’il s’est débarrassé de sa crinière de poney pour adopter le 

style de Lénine (et maintenant celui de Jean-Paul Rouve), notre cher Arickx reste énigmatiquement 
indomptable ! Afonnez-le ! 
 
 
Nicolas Dacos : vice-président 
 

Le Nicolas Dacos (nom scientifique : Dacosis mangae gikus) est une créature très 
particulière. Il a comme particularité, après son apparition au sein de son 
environnement naturel, le CEP, de disparaître pendant une année pour soudain 
revenir sans crier gare, pour se joindre momentanément au cercle de psychologie, 
avant de revenir à son habitat d’origine et d’y monter rapidement dans la 
hiérarchie, jusqu’à atteindre le statut fort convoité de vice-président. Son 
alimentation se compose presque exclusivement de pâtes, mais, selon ce qui est 
avancé par les recherches les plus récentes, cette espèce serait en réalité capable 
de se nourrir d’autres plats plus diversifiés – cependant, ce cas n’a jamais été 
observé dans la nature et certains experts remettent en cause cette hypothèse. Il 
semble également que le Nicolas Dacos soit d’une famille relativement proche 
des écureuils, à la différence que celui-ci collectionne les mangas plutôt que les 
noisettes. Si cette créature semble avoir développer certains talents de chasse, du fait de sa tendance à attirer 
des proies dans sa tanière par sa technique bien particulière « il possède une Switch avec Super Smash 
Bros. Ultimate », cette dernière ne semble pas capable de profiter de ce piège élaboré et, bien souvent, ses 
potentielles proies finiront par s’emparer du nid de cette dernière pour profiter de sa console.  
Si le Nicolas Dacos peut ainsi sembler très étrange, il s’agit cependant d’un animal très social et celui-ci 
sera toujours particulièrement motiver d’entamer une discussion détendue, une bonne bavik à la main. Dès 
lors, si d’aventure vous veniez à le rencontrer à l’état sauvage, n’hésitez pas à aller à sa rencontre et à faire 
sa connaissance, vous n’avez rien à y perdre et tout à y gagner, surtout si vous êtes motivés pour boire un 
coup. 
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Fanny Gilles : trésorière 
 

Il n’est pas possible de parler CEP sans mentionner sa fameuse trésorière en la 
personne de mademoiselle Fanny, aussi connue sous le nom de « Je n’ai pas ma 
langue dans ma poche et si ça te dérange tant pis pour toi ». Vous l’aurez compris, 
Fannyn (pour les intimes) est reconnaissable grâce son franc-parler mais aussi 
grâce à son revêtement : si vous voyez un point orange ou jaune à l’autre bout de 
la rue, c’est sûrement elle. Ne vous étonnez pas non plus si vous vous faites traiter 
de « gueux » en permanence, c’est une marque d’affection selon elle (nos 
meilleurs experts cherchent encore le positif dans appellation gueux, on vous tient 
au courant de l’avancée de nos recherches). Une fois passé ces quelques détails 
étonnants, voir traumatisants, vous comprendrez très vite que cette charmante 
personne est d’excellente compagnie et de très bon conseil ! 

 
 
 
 
Jodie Daubry : cheffe bar, vice-président de baptême, photos 
 

Baladant entre ses logis à Louvain-La-Neuve et à Morville, Jodie 
Daubry est pourtant rayonnante de vie ; à l’instar de ce bar dans lequel 
elle vit, nommé « Le Phare » puisqu’avec toutes ses légendes il rayonne 
sur la vierge campagne alentours. 
 Non loin de la philo, Jodie étudie en psycho, elle aime aussi les histoires 
judiciaires compliquées dont la youtubeuse Victoria Charlton nous 
donne le détail et aussi pleins, beaucoup, trop (non jamais trop) d’autres 
trucs cools dont tu pourras discuter avec elle à l’occaz, éventuellement 
sur un petit air bien pulsé. 
Ancienne kapiste (de la Kapitale), elle est quand-même gentille ! 
Quoiqu’une fois au stage d’été, elle a collé une baffe à un inconnu au 
Foyer parce qu’il lui avait fait perdre à un jeu, aïe ! Mais ce n’était pas 
tant une pointe d’accès au côté obscur qu’un réflexe d’auto-défense ; on 
la pardonne (sauf la trésorerie CEP) puisque pour se faire pardonner elle 
a offert deux seringues de pequet au bonhomme ; qui a affonné et n’est 
jamais revenu… pour l’instant.  
Du reste, Jodie Daubry a un humour bien piquant comme on peut l’apprécier lorsqu’on aime manger épicé 
mais pas en même temps. Par contre, elle ne rigole pas lorsqu’il s’agit de faire la fête, croyez-nous, elle sait 
comment s’y prendre… mais si je rigole, elle rigole ! Ce n’est pas pour rien qu’elle tient cette année au 
CEP le post séculaire de Chef-Bar ainsi que celui de Vice-Présidente de Baptême 
Alors, sans la réduire et sans mentir, si vous voulez saisir qui est Jodie, allez la trouver au bar CEP ! 
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Bro de Dimitri (Thomas Emond) : secrétaire, vice-president de baptême, bar 

 

Un chemin à parcourir, un instant figé dans le présent, … 
Thomas est comme une draguée surprise : on ne sait pas très bien sur quoi 
on va tomber quand on le rencontre. Et puis on se retrouve au beau milieu 
de la nuit sur le toit d’une école à discuter de philosophie, on se retrouve à 
jouer à des jeux vidéo en caleçon à 4h du mat dans un appart miteux qu’on 
nomme avec fierté chez soi, on se retrouve au plein milieu du lac en trainer 
par un brin de folie, réveillé par une boue froide, on se retrouve à essayer 
de remonter un tiroir dans une armoire bancale, on se retrouve à boire de 
l’emblème dans un petit groupe intime et à partager des choses qu’on aurait 
jamais cru avouées, … 

Alors Thomas c’est un peu de tout ça et au final bien plus. Et puis entre nous, c’est surtout un type en pull 
rose où il est écrit « pédale ». 
 
 
Nicolas Leboutte : président de baptême 
 

Il décrit comme un type hyperactif par son entourage, mais ils sont tous 
d’accord sur une chose : c’est un chic type, sympa et efficace. Même le 
président actuel fantasme encore sur sa propre présidence, il continue 
d’en faire les louanges. Par contre, malgré ses nombreuses qualités, il 
peut devenir l’un des plus fous d’entre nous. Si vous le rencontrez à 
Dour, vous apercevrez probablement cette folie qui dort en lui. Après, 
les gens vous dirons qu’il est un rustre qui n’hésite pas à pécho sa 
filleule, ou qu’il ne vous écoute qu’une fois sur deux, ou encore qu’il 
est du genre à vomir dans l’évier du CEP. Ce ne sont que des détails ! 
Il est certain que vous pourrai l’apprécier tel quel. Particulièrement si 
vous aimez la techno ! Le jazz, le rock, peu importe. Il est ouvert à toute 
nouveauté musicale, et MÊME cinématographique ! 
 
 
Bro de Thomas (Dimtri Roosbeek) : vice-président de baptême, grenouille 
 

Baptisé l’année dernière, terminant son master il y a 2 mois et enseignant désormais 
les mathématiques à des personnes qui ont parfois l’idée de sniffer de la colle sur leurs 
bureaux (les joies de l’enseignement secondaire), voici Dimitri, autrement appelé Mitri 
en raison de la décapitation de son prénom par une blague vieille comme Mathusalem. 
Il occupe les postes de Grenouille (il ne va pas pour autant se transformer en belle 
princesse si vous l’embrassez) et de Vice-Président de Baptême (Flippez pas il ne ferait 
pas de mal à une mouche, sauf si elle fait plus d’1 kilo). 
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Julien Delattre : event, sport 
 

Jeune homme vigoureux répondant au surnom 
d’Archi, parce que … bah parce qu’on avait déjà un 
Julien. Gros acharné des études, ce n’est pas un cas raté 
bien qu’il en fasse. Fort d’un bac – master en droit, sa 
constitution l’a amené à faire un master en Histoire. 
Désormais doctorant, il sera chaud de vous mettre au 
sport avec sa bae pour votre plus grand bonheur. Sinon, 
c’est un sacré guindailleur de l’extrême et amoureux 
secret de Charleroi, enfin c’est ce qui se dit. Armez-
vous de courage car il est sympa et son ouverture est à 
se pisser dessus.  
 
 
Morgane Arickx : event, culture 
 

Comment décrire Morgane Arickx, aussi connue sous le nom d’Arickxette 
en quelques lignes ?   
Alors, cette (très) petite blonde étudie l’histoire. Elle est également reine des 
catéchus à ses heures perdues. Amoureuse de ses chevaux c’est une petite 
boule de nerf mais aussi une partenaire de guindaille assez folle pour vous 
suivre dans vos merveilleuses idées issues de votre consommation de Bavik 
et de Kinder Baileys de la soirée. Fraichement baptisée l’année dernière, elle 
occupe cette année les postes d’évent et culture (gare aux soirées poney…). 
C’est aussi la sœur de notre président actuel Tristan Arickx (hé oui rien que 
ça). Sinon, son rêve c’est de mettre sa calotte sur la tête de son poney quand 
elle l’aura.  
N’hésitez pas à venir affoner une Bavik avec elle lors des soirées du jeudi. 
Même si elle râle beaucoup, elle est plutôt sympathique et n’a jamais mordu 
personne à ma connaissance (enfin je pense).  

 
 
Axel Nagy : event, conférence 
 

C’est en souvenir des vagues azur du lac Balaton qu’Axel a juré de 
toujours favoriser le bleu en toute choses. C’est cette décision qui le 
mena sans ordre particulier à acheter un costume bleu, prendre la 
présidence du Mouvement Libéral Étudiant, stocker des caisses et des 
caisses de Maes dans la réserve et faire un baptême étudiant. 
C’est ainsi qu’il trouva sa place, vivant de plus en plus de sa vie au 
cercle. C’est même lors du dernier week-end comité qu’il vainquit son 
dégoût pour accomplir ce rêve de tout bon pro-Européen et se coller à 
une Erasmus (ou une mercato, c’est pareil mais ça n’a rien à voir, on 
vous expliquera quand vous serez grand). En effet, malgré ses looks de 
droïde, c’est un master en étude européennes qu’il fait, il n’est donc 
pas surprenant qu’il ait quitté le Bar pour être maintenant délégué 
Events et Conférences.  
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Alexandre Kerckof : conférence 

 
Salut les amis ! Lui c’est Alexandre, il ne sait pas trop ce qu’il fou au CEP ni 
pourquoi il existe, mais il semble que la raison de son recrutement (ainsi que la 
réponse au sens de la vie (btw c’est par là 👉)) se trouve être à une soirée arrosée. 
Du coup, afin de savoir pourquoi et comment tu en es venu à lire la grenouille et 
peut-être toi aussi rejoindre le CEP, ne bois pas. Ou alors bois, et deviens comme 
lui ! Si c’est le cas, au plaisir de boire avec toi. Si ce n’est pas le cas, au plaisir de 
te regarder ne pas boire pendant que lui, il boit.  
La bise ! 

 
 
 
 
Benjamin Brise : conférence, guindaille 
 

Cet ancien président du CEP et ancien président de baptême est un 
véritable membre incontournable de la guindaille et de la vie 
philosophique du CEP depuis plusieurs années. Actuellement en 
train de préparer son mémoire sur les bords de l’hêtre et de l’étang, 
à la recherche de la substantifique moelle, entre cafés, bières et 
idéalisme allemand. Un personnage fort bien sympathique qui saura 
lever son verre aussi bien que les questions qui ont préoccupées 
l’humanité pendant des milliers d’années. N’hésitez pas à aller le 
défier à l’affond mais ne soyez pas mauvais perdant, cet ancien roi 
des bleus et vice-roi des rois a beaucoup de talent en la matière.  
 
 
 
 
Anna N’Diaye : conférence 
 

Bah quoi, tu t’y attendais pas ? Tu pensais qu’elle avait déménagé ? Sache 
qu’Anna c’est comme les tubes de Stromae, quand il y en a plus… et bah il y en 
a encore! (Un peu comme les verres de bush 12 dans ses mains d’ailleurs.)  
Plus sérieusement, cette année Anna se réinvestit dans le CEP pour le plaisir de 
tout le monde. Capable de discuter de questions existentielles comme de mettre 
une ambiance de fou, cette jeune étudiante en philosophie a tout un paquet d’as 
dans sa manche pour t’en mettre plein la vue ! Alors n’hésite pas à lui proposer 
une bière (rigoureusement >8,5%) et à faire connaissance. 
Par contre en blocus elle cesse d’exister, les physiciens les plus aguerris n’ont 
toujours pas résolu ce paradoxe, désolé. 
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Marie Sauvage : culture, bar 
 

Marie Sauvage, venant du fin fond de la province du Luxembourg qui  
a décidé de venir étudier dans notre belle petite ville de Louvain La  
Neuve. Cette année, notre petite brune préférée sera l’heureuse tenante  
des postes Bar et Culture !  
Passant en Bac 2 de philo sans aucune seconde session, la chose la plus 
intéressante que Marie peut nous apprendre, c’est comment avoir 60 
crédit du premier coup en étant malade les trois quarts de l’année, 
comme quoi ça montre qu’il est possible d’être bourré de talent et pas 
seulement d’alcool. Passionnée de musique, elle joue du piano et du 
violon durant son temps libre. Qui sait peut-être qu’un jour nous la 
retrouverons dans un célèbre conservatoire ! Un autre de ses rêves 
rêve ? Avoir sa calotte afin de se la péter en soirée ! Évidemment elle 
est toujours prête à faire la fête (sauf quand elle est malade bien sûr) 
une soirée avec Marie nous réserve toujours plein de surprise, comme 
la voire danser sur les tables sans aucune raison ou encore essayer de 
faire des acrobaties en casa tout en sachant que ça va très mal finir. C’est à se demander où elle va chercher 
des idées aussi lumineuses. Plutôt (trop) joyeuse en soirée, elle est capable de fêter tout et n’importe quoi 
jusqu’à pas d’heure sans montrer aucun signe de fatigue !  Elle est également la personne la plus phobique 
des araignées que je connaisse, elle serait capable de tout et n’importe quoi pour éviter ces petite bêtes 
même de quitter sa maison si elle croise par malheur la moindre petite araignée, elle n’hésite d’ailleurs pas 
à appeler ses amies à l’aide en cas d’invasion d’arachnides dans son kot ! Instagrameuse de qualité, elle a 
pour passion de mettre environ 72000 photo d’elle-même par semaine on pourrait même en faire un remake 
des aventures de Martine rebaptisées les aventures de Marie comme Marie à la plage, Marie s’amuse avec 
sa bouée dans la mer, Marie à la foire, Marie fait du poney etc,.. etc….  Donc si vous n’avez pas peur de 
vous retrouver dans sa story instagram, venez donc la rencontrer autour d’une bonne Bavik car vous pouvez 
être sûr qu’avec elle on a pas le temps de s’ennuyer !  
 
 
 
Valentin Willame : culture 

 

Valentin (val pour les intimes) fait partie des nouveaux membres du comité de 
cette année. On a dû s’armer de courage pour le convaincre de prendre le poste 
culture mais on a réussi ! Baptisé l’année dernière, cet étudiant en bac2 
philosophie a parfois des mini-crises existentielles (comme tous les étudiants 
en philo en fait), la dernière en date : choisir un pommeau de douche avec led, 
sans led, avec des billes pour la pression, en or, en argent, avec multi-jets, … 
Mais outre ses petits problèmes de riches, Val est un mec vachement sympa, 
intelligent et drôle même s’il va vous falloir un temps d’adaptation pour 
comprendre son humour un peu particulier (si vous ne rigolez pas à ses 
blagues, il ne vous en voudra pas, promis). Le mieux pour faire sa 
connaissance, prenez une bière et allez lui parler en soirée ! 
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Sebastiano Tortonese : bar 
 

Oubliez Brice de Nice, nous avons parmi nous, la nouvelle 
Icone : Seb de Nice. "Seba" si vous tenez à vous attirer plus 
vite sa sympathie. Bel italien d'1m85, robuste mais à la 
sensibilité et tendresse d'une mozzarella di Buffala.  
The Guide touristique par excellence. Vous n'en n'aurez 
jamais autant appris de Nice et de ses citadins sans même y 
avoir mit les pieds car chacune de ses paroles ne manqueront 
d'être scandée par cette ville. 
Meloman'iaque, à ses côtés, l'histoire de la musique n'aura 
plus de secrets pour vous, tout comme chaque musique (que 
vous aurez "la chance" d'écouter en sa présence) se verra décousu d'une loooooooo...oongue analyse. Votre 
page d'accueil Facebook se verra redorer par ses publications humoristiques qui, je ne vous le cache pas, 
n'auront parfois de sens que pour lui. Ses yeux émeraudes vous envoûteront mais c'est de sa chevelure de 
Christ dont vous vous souviendrez 
 
 
Emilie Carrette : grenouille, photos 
 

Elle, c’est Emilie Carrette, la 2000 du comité, à ne pas confondre avec les 
glaces Carette, mais ça, elle vous le dira sûrement elle-même. Jeune fille 
intelligente et drôle, il faut cependant un certain temps d’acclimatation 
pour réaliser que la discrétion  ne fait pas parti de ses atouts ; il est facile 
de la repérer en auditoire grâce au doux timbre de sa voix particulièrement 
plus élevé que la norme. Si vous avez l’occasion de parler à Emilie, vous 
aurez certainement la chance d’entendre une de ses phrases préférées : 
« oui mais moi, il faut savoir que j’ai aucun filtre, je dis tout ce que je 
pense ». Il est important de savoir qu’une compétition est actuellement en 
cours pour comptabiliser le nombre de fois que Emilie se répète, nous 
sommes actuellement arrivés à 34. Vous aurez surement aussi l’occasion 
de parler avec elle, soit de ses chevaux, soit de ses chiens, soit de Harry 

Potter, ces trois passions résument une grande majorité de sa vie. Outre tous ces petits aspects de sa vie, je 
tiens quand même à préciser que Emilie est une fille  gentille, dévouée, d’un naturel optimiste et 
(relativement) intelligente. Bref, la meilleure chose que je puisse vous conseiller de faire est d’aller lui 
parler de vive-voix !  
 
 
Luca Vanden Steen : grenouille 
 

Luca, ou Evern pour les non-initiés, le prince du 
raffinement et de la classe, rien à voir avec le roi Georges, 
quand il s’agit d’écrire un “bon” calembour. Nul doute 
que cette présentation n’arrivera pas à sa cheville mais ça 
me fait une belle jambe. 
À l’instar de ses turlupinades, sa blanquette est toujours 
de bonne qualité. Ce brave n’a aucune aventure, il est une 
aventure ! Et bien qu’il soit doté d’innombrables qualités, 
il a cette tendance à exhiber ces boules...de Noël. Hélas, 
sous cet aspect, il s’agirait de grandir !  
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En bref, si vous le cherchez, il se cache à Gstaad s’il n’est pas en train de faire un biche volley, et abordez-
le avec prudence ou une Black 14. Enfin, ça fait un peu Jacadi a dit : « abordez-le avec prudence ou une 
Black 14 ! » Enfin, faisons comme ça, bonne lecture. 
 
 
 
 
Alexis Delmay : sport 
 

Si tu n’as pas encore croisé Alexis Delmay (sache que c’est un tort et que je 
te juge énormément pour cela), il t’est nécessaire de connaitre quelques petites 
choses à son sujet sous peine de paraitre pour un gros bleu catéchumène. Tout 
d’abord Alexis est carolo, (quelques secondes à son contact devrait te 
permettre d’ouïr son délicieux accent en provenance directe du pays noir), 
mais c’est sans doute le plus néo-louvaniste des carolo compte tenu de la 
petite dizaine d’années qu’il a passé à arpenter les moindres recoins de 
Louvain-la-gnôle. Ancien président du Cercle des Étudiants en Peinture, c’est 
avant tout ton ami et accessoirement une des personnes chargées de te 
sustenter cette année durant toutes le activités du CEP impliquant de la 
nourriture. Sportif à ces heures perdues entre deux paquets de clopes et un 
nombre impressionnant de boisson houblonnées, il tentera cette année de 
redonner au poste de délégué sport ses lettres de noblesses (vous êtes tous déjà 
beaucoup trop impliqués dans le domaine du e-sport). Au-delà de ces 

quelques éléments, Delmay (Del pour les intimes), est le genre de personne que tu peux appeler vers 8h du 
matin pour lui dire que tu ne rends pas ton mémoire, qui partage son lit et/ou son canapé (et en subit 
quelques fois les conséquences), etc. Bref c’est un mec en or comme l’indique le casque qui lui sert 
actuellement de calotte J  
 
 
 
 
Sébastian Worms : web 
 

Sebastian (prononcé Sébastien), plus connu sous le nom de Xavier, est ce gars 
qui a réussi à présenter sa thèse de doctorat en moins de 180 secondes en la 
comparant avec les film Marvel (franchement, c'est méga stylé à voir)10. Son 
humour (comme celui de la plupart des membres de notre cercle) laisse un peu 
à désirer mais bon vous finirez par vous y faire et même à en rire (si je vous 
jure). Ce doctorant en biologie reste malgré tout sympathique et, d’un naturel 
optimiste, reste persuadé que sa prochaine blague sera la bonne. Cet ancien du 
cercle reprend son poste de l’année passée, à savoir délégué web. Autrement dit, 
c’est grâce à lui que vous pourrez trouver une version électronique de ce journal 
sur le site internet du CEP. N’hésitez pas à aller lui parler en soirée !  
 
 
 
 
                                                
10 Si vous voulez en juger par vous-même : https://youtu.be/ip06Qo0MQ7M  
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Adrien Boodts : guindaille  
 

Avec un peu plus de 1m80 de haut, en comptant l’écart légal 
des lunettes de vues, cet orfèvre du mot-valise, à 
l’outrecuidance du manchot, est un objet rare du Cep. Ces 
deux années à la vice-présidence ainsi que son année de chef 
bar lui ont permis d’acquérir des compétences guindailles 
dignes d’un Virenque Pastisé. « Un quoi ? » me direz-vous, 
un « Feur » vous coupera-t-il avec son couteau le plus aiguisé. 
Une armoire à glace au cœur chaud, un fanfaron à l’œil calme, 
ce joaillier de formation n’est pas là pour enfiler des perles, 
sans pourtant ne pas en être une de ce cercle ! Dès lors, la 
main lourde de ses atouts, il vous proposera la meilleure partie 

de carte du quartier autour d’un bon verre de Malmedy, fierté de son canton si peu connu, même par lui. 
En tous les cas, ce Fangio de l’affond ne tardera pas à vous surprendre, et même si c’est son but, n’hésitez 
pas à venir assister à ce pour quoi il s’investi cette année, en tant que délégué « guindaille ». Bref, comme 
le dit l’expression : « C’est Boodts, quoi ». 
 
 
 
 
 
 
Et voilà petit néo, tu connais désormais vite fait les membres du comité pour l’année 2019-2020. Même si 
certaines descriptions peuvent en effrayer plus d’un, on ne mord pas, on est sociable et, surtout, on n’est 
pas si fou que ça. Alors, rejoins-nous, viens faire notre connaissance, prends une bière et viens nous taper 
la discu ! Au plaisir de te rencontrer !  
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A la découverte de Louv’ 
 
Bienvenue à vous, chers néos, chers 2001, dans cette magnifique ville qu’est Louvain-La-Neuve. Construite 
à partir de rien au début des années 70’s, cette fut ville fut bâtie suite au Walen buiten qui a secoué 
l’Université catholique de Louvain de novembre 1967 à mars 1968. Les flamands souhaitaient la fermeture 
de la section francophone de leur université. Donc, le 18 septembre 1968, un plan d’expansion de la section 
francophone fut approuvé et la scission entre la KUL et l’UCL fut officiel. Louvain-La-Neuve a été 
construite dans l’urgence pour accueillir tous ces étudiants francophones.  
Cette ville piétonne ne compte presque pas d’habitants au début des années 70’s, moins de 700 en 1973, 
mais au fur-et-à-mesure ce nombre augmente et en 19981, ils seront plus de 10 000. Même si c’est 
désormais une ville « comme les autres », il ne faut pas oublier que Louvain-La-Neuve a été construite par 
l’université et pour l’université.  
Mais que peut-on trouver de si particulier dans cette ville ?  
 
 
L’art :  
 

Promenez-vous un peu dans les rues LLN et vous apercevrez de nombreuses fresques, sculptures, ou autres. 
En voici quelques-unes :  
 

Augustin l’auto-stoppeur, gare des bus  
 
C’est la vie, fresque murale, sur l’agora 
 
 
 
 
 

Léon et Valérie, place de l’université 
Les baleines publiques, rue des 
Wallons 

 
 
 
 
 
 

 
Il y a également 2 musés : le musé L et le musé Hergé.  
 
 
 
Activités :  
 

A l’unif, pas le temps de s’ennuyer. Entre les cours, les travaux à rendre, les livres à lire, on passe 
généralement nos pauses en bibliothèque mais, pourtant, il y a d’autres endroits plus chouettes où passer 
ses pauses. Il faut bien s’amuser un peu dans la vie ;) 
• Le cinéscope : doté de 13 salles, ce cinéma propose un large choix de films, du navet hollywoodien au 

film d’auteur. Les séances sont à 14h, 17h, 20h, et 22h30. Pour les étudiants, le film est à 7,80€ sauf 
le lundi où c’est simplement 5,50€. Et si vous avez la chance d’aller voir votre film dans la salle 1, 
croyez-moi, c’est la meilleure.  

La fleur de 
la liberté, 

place 
Cardinal  
Mercier 

(Socrate) 
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• Le Royal Bowl : situé rue Charlemagne et disposant de nombreuses pistes, c’est l’endroit idéal où 
passer ses pauses surtout que la partie n’est qu’à 2€ le lundi, mardi et jeudi aprem, à 3€ le mercredi 
et à 4€ les autres jours.  

• Le Snooker Academy : si vous aimez le billard, c’est l’endroit fait pour vous ! Avec de nombreuses 
tables de billard et 2 snookers, vous pourrez vous amuser en attendant le prochain cours ou même 
sur le temps de midi. Le tarif est de 0,16€ la minute pour la table de billard et de 12h à 14h, c’est 
moitié prix. Il se situe en face du Zanzibar, l’escalier pour y accéder fait penser à celui de la CASA 
donc courage pour l’odeur.  

• Le Shopping : pour les accros au magasin, il y a bien évidemment l’Esplanade, la rue Charlemagne 
et ses nombreux magasins.  

• Le marché : tous les mardis de 10h à 18h. Personnellement, je vous recommande fortement les 
cookies qu’on y vend, c’est un régal !  

• Louvain-La-Neige : du 29 novembre au 21 décembre 2019. Durant le mois de décembre la place 
de l’université et la Grand-Place se transforme en deux petits villages alsaciens. On peut y découvrir 
une centaine d’exposant répartis dans plus de 80 chalets en bois, plongés dans une ambiance 
féerique, Et sur la Grand-Place, il y a également un feu de bois autour duquel on peut retrouver ses 
potes et boire un bon verre de vin chaud.  Cela vous donnera l’impression d’être au cœur du village 
du Père Noël et vous permettra peut-être d’oublier le blocus qui approche.  

 
 
Guindailles :  
 

Que serait Louvain-La-Neuve sans ses guindailles ? Comme le dit la chanson d’Edouard Priem, cette ville 
ne dort jamais la nuit, c’est un peu la New-York belge. Tous les soirs de semaines, à partir de 22h, de 
nombreuses soirées commencent pour s’arrêter qu’à 3h du matin voire plus tard. On peut sortir en cercles, 
en régionales, en boite, à la CASA, le choix est multiple. En ce qui concerne les cercles et les régio, elles 
ont chacune un ou deux jours attitrés de soirée. En voici quelques-unes :  

• Lundi : FLTR, Psycho, … 
• Mardi : CESEC,… 
• Mercredi : Adèle, Agro, … 
• Jeudi : CEP, MDS, CI, …  

La CASA, quant à elle, est ouverte tous les soirs (du lundi au jeudi soir) et chaque cercle s’y relaie pour y 
assurer le bar et son bon fonctionnement. Elle est située place des sciences. Et un conseil, n’y allez pas 
avec vos chaussures préférées.  

Mémoriel des 24h vélo, rue des Wallons 
 

Comment parler de Guindaille sans évoquer les mythique 24h vélo ? Réputé pour 
être la plus grande guindaille universitaire de Belgique, des étudiants de tout le pays 
s’y retrouvent pour 24h de guindaille non-stop ! 7 scènes sont réparties dans toute 
la ville et offrent de nombreux concerts et animations.  Il y a aussi une course de 
vélo qui débute le mercredi à 13h et se termine 24h plus tard, le jeudi à 13h. Et c’est 
à ce moment-là que se tient le concert de fin qui accueille une star culte de notre 
génération comme Cascada ou Colonel Reyel l’année passée.  
 
L’édition 2019 se déroulera les 23 et 24 octobre. Préparez-vous à guindailler comme 
jamais ! 

Emilie Carrette  
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Louvain-La-Neuve : avant- après 
  



 

 
Cercle des étudiants en philosophie, UCL 

 

25 

Le sport à l’UCLouvain11 
 

« Un esprit sain dans un corps sain », cet adage bien connu et trop souvent 
répété prend toute son importance à l’université. Faire du sport est idéal pour 
se vider la tête après les cours, pour penser à autre chose pendant le blocus, 
pour passer le temps durant ses pauses, et aussi pour vivre l’expérience de 
l’université autrement. En effet, ici à l’UCLouvain, une grande importance est 
accordée au sport de deux façons.  
 
La carte sport :  
Pour 50€ seulement, vous pouvez obtenir la carte sport. Qu’est-ce que c’est ? 
C’est très simple. Grâce à elle, vous avez accès à toutes les activités sportives 
organisées par l’université. C’est extrêmement varié comme activités : 

escalade, judo, karaté, abdo-fessier, hockey, pilate, tir à l’arc, self defense, danse, basket-ball, badminton, 
… Vous pourrez facilement trouver quelque chose qui vous tente. Ça vaut vraiment le coup, croyez-moi ! 
 
Les équipes universitaires, « Wolves » : 
Pour les plus sportifs d’entre vous, il y a aussi les équipes universitaires. C’est 
un peu comme ce qu’on peut voir dans les teen-séries américaine. Le 
championnat francophone concerne toutes les universités wallonnes et l’ULB, 
tandis que le championnat national est pour toutes les universités belges.  
De plus, l’ambiance est incroyable ! On a une mascotte, Wolfy, des 
cheerleaders et des supporters en feu ! Et cette année, les finales francophones 
se tiendront peut-être ici à Louvain-La-Neuve, l’occasion de plus de rejoindre 
la meute. Ça va être de la folie ! 
Alors pour tous ceux qui pratiquent le hockey, le basket, le volley, le foot, le 
rugby, l’athlétisme, le badminton, la course d’orientation, l’escalade, l’escrime, le 
floorball, le futsal, la gymnastique, le handball, le judo, la natation, le ultimate frisbee, le tennis, 
le ping-pong, le water-polo et le triathlon, lancez-vous ! On a besoin de vous !  

 
GO WOLVES ! 

Emilie Carrette, 
Membre de l’équipe  

Universitaire de hockey 
  

                                                
11 Plus d’info sur : https://uclouvain.be/fr/etudier/sport  

Ó uclouvain sport 



 

 
Cercle des étudiants en philosophie, UCL 

 

26 

OPINION : 
Guindaille, violences genrées et consentement                                                                                        

 
Pourquoi tout le monde est concerné, devrait s’impliquer et peut 

aider 
 
 
La prise de parole sur la thématique du harcèlement et des agressions sexuelles ou à caractère sexiste sur 
le campus est une chose peu aisée, tant la bulle de Louvain-la-Neuve nous paraît exempte de dangers 
immédiats d’une part, et les définitions de sexisme ou de consentement souvent aux prises de polémiques 
intenses d’autres part. Pourtant, femmes ou non, féministe ou pas, les actes sont là, commis souvent à la 
faveur de notre manque d’énergie à les combattre, voire pire, de notre incapacité collective à parfois en 
reconnaître la gravité. 
 
L’enjeu de mon plaidoyer est le suivant : personne ne devrait détourner le regard de de faits  de violence, 
et encore moins en nier l’existence, mais surtout, agir en conséquence. Il faut savoir que ne pas 
s’impliquer a  un impact tout aussi important que de ne pas s’impliquer. Et cet impact, c’est d’abord 
une double sentence pour les victimes. À celle d’avoir non seulement été attaquées dans leur intégrité 
morale ou physique, une autre punition les attend : l’isolement. Car la distanciation collective engendre une  
conséquence douloureuse qui est de traiter un problème de violence d’une des pires façons : comme s’il 
s’agissait d’un simple conflit d’intérêt personnel, d’une simple dispute à part égale, relevant du privé, qui 
ne concerne que deux personnes. Mais que sont ces soi-disant « conflits  interpersonnels » ?   
 
Si on est une meuf depuis quelques temps à LLN, on a toutes vécu deux ou trois de ces trucs de manière 
répétée sur le campus : se prendre une main aux fesses par un inconnu (considérée comme une agression 
sexuelle dans le code pénal), avoir des gros lourds qui te prennent par les hanches sans ta permission 
pendant que tu danses en casa, être traitée de pute ou de frigide si tu refuses les avances d’un type ou de 
répondre à des interpellations dans la rue, être jugée sur son nombre de partenaires sexuels, avoir des 
remarques malfaisantes ou méprisantes sur son physique, avoir un mec collant ou insistant pour te pécho 
ou pire, pour avoir des relations sexuelles, un mec qui demande même pas notre consentement pour quoi 
que soit, et nous agresse sexuellement voire se rend coupable de viol.  Et cela malheureusement, ce ne sont 
pas que de faits d’inconnus.  Même nos amis peuvent agir comme cela. Même nos mecs peuvent en faire 
de même. 
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Chiffres sur les violences à caractère sexuel extrait d’une étude de l’ULG  

23 % des étudiantes ont vécu une tentative de relation sexuelle non désirée avec pénétration, 
contre 14 % pour les étudiants. 

6 % des étudiantes ont subi une relation sexuelle non désirée. Pour 7 % d’entre elles, cette relation 
fut l’objet de menaces de contraintes physiques et pour 4 % d’un certain degré de force physique. 

53 % des étudiants (tous sexes confondus) ont déjà été touchés au niveau des fesses. 

25 % des étudiants (tous sexes confondus) ont été touchés au niveau des parties génitales. 

74 % des comportements de harcèlement sont posés par un proche de la victime, habituellement en 
soirée ou au domicile de la victime ou de l’auteur. 

Extrait des propos du chercheur à l’origine de l’étude : Ces chiffres font réfléchir : près de 40 % des 
étudiants mettent la main aux fesses sans que cela ne leur pose problème… Il est triste de voir que 
les stéréotypes de genre subsistent encore et toujours », commente Serge Garcet. « Les garçons ont 
une plus grande tolérance par rapport à des comportements de harcèlement. J’ai également constaté 
qu’ils trouvaient normal de forcer une fille à avoir des rapports sexuels s’ils avaient dépensé de 
l’argent en l’invitant au restaurant ou à boire un verre, [...] ou encore s’ils étaient en couple depuis 
un certain temps. Ils n’ont pas encore intégré que même si une fille a accepté de sortir avec eux ou 
même de se retrouver dans leur logement, elle peut refuser à tout moment la relation. Le propos 
« quand c’est non, c’est non », n’est pas encore intégré. Mais ils ne sont pas les seuls à vivre ces 
stéréotypes de genre ; les filles les véhiculent également même si c’est souvent à leurs dépens. 
Nombreuses sont celles encore qui acceptent une série de comportements abusifs et trouvent qu’il 
est normal de vivre un rapport sexuel même si elles n’en ont pas totalement envie.. »  

 
 
 
Certaines filles se sentent juste salies par ces comportements. Mais peu d’entre nous osent se révolter 
franchement. En cause ? Une série de raisons qui incitent la société et indirectement l’entourage proche, 
mais aussi les concernées elles même à de un, à avoir peur de réagir, à ne pas se sentir légitime de réagir, 
à culpabiliser de réagir, voire à trouver des excuses aux agresseurs et se blâmer/blâmer les victimes pour 
ce qui leur est arrivé (un sujet très large qu’on appelle « culture du viol », très long à expliquer et qui 
vaudrait un tout autre article).     
 
Quand ces faits arrivent, la plupart du temps, on préfère éviter la confrontation. Qu’on soit témoins ou 
victimes. On a peur de la réception à une protestation, de recevoir davantage de violences verbales ou 
physiques de la part de l’intéressé MAIS également de compromettre notre façade sociale autours. d’être 
taxés de casse-couilles de service, de mettre un coup de pied dans la fourmilière et de déranger tout le 
monde dans son confort d’immobilisme. Et c’est là tout le problème. 
 
La plupart des gens disent haïr les agresseurs, les violeurs, les harceleurs. Mais concrètement qu’est ce qui 
se passe lorsqu’on est témoin d’un acte de la sorte ou qu’on connaît un gars qui a fait ça? La plupart du 
temps, les gens évitent la confrontation. On va dire aux filles « ne fais pas attention, c’est juste un mec 
lourd. » « Ne fais pas des histoires juste pour ça, il t’a pas violée non plus » (et même si c’est le cas, les 
gens peuvent minimiser) « moi je m’en fiche si ça m’arrive, je les ignore tu devrais faire pareil ». Bref, que 
des conseils aux victimes les incitant à se taire, ravaler leur frustration ou se remettre en cause 

SOURCE : https://soirmag.lesoir.be/246736/article/2019-09-10/une-etudiante-belge-sur-cinq-subi-
une-tentative-de-viol-les-revelations 
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personnellement et pas ou peu de mots aux agresseurs pour leur dire à eux d’arrêter ce qu’ils font ou donner 
la motivation/les outils aux personnes pour répliquer. Peu de paroles bienveillantes au final à l’égar de la 
victime. Juste lui dire que le ressenti est comme un bouton on/off sur lequel elle doit appuyer off, malaise 
après malaise pour éviter de « faire des histoires. ». 
 
Mais ces agresseurs qu’on doit laisser tranquilles, est ce que EUX nous ont laissées tranquilles ? Est ce que 
eux se sont gênés d’agir de manière irrespectueuse à notre égard?  d’autant qu’une femme après l’autre qui 
ravale sa colère, L’agresseur ou le harceleur n’est pas exposé LUI à ses propres actes, humilié ou confronté 
pour avoir commis ces violences. On dit que la honte doit changer de camp. Mais la honte, existe-t-elle si 
personne n’est là pour créer l’opprobre social qui permet son existence ? 
 
 
Ne pas prendre parti, c’est prendre le parti de l’agresseur 
 
J’insiste. Si on ne s’implique pas, non seulement les agresseurs n’ont jamais de conséquences à leurs actes, 
ne sont même pas confrontés,  réprimandés voire sanctionnés une seule fois.  Plus encore, la personne 
victime est seule avec sa colère, ou sa tristesse et véritablement isolée. Car ne pas prendre parti revient en 
réalité, à laisser l’acte être commis sans obstacles ni suites concrètes. Cela revient à maintenir le statu quo 
post agression tel qu’il est et ne jamais en changer la situation. Le résultat ? La victime ressent les 
conséquences négatives après l’acte commis, le trauma parfois  même et il ne se passe rien. Et s’il ne se 
passe rien, tous les bénéfices reviennent à l’agresseur qui a commis ses actes et n’en ressent jamais les 
conséquences.  
 
Il arrive souvent que les gens se tiennent à distance. Parlent de « problèmes interpersonnels »et affirment 
ne pas vouloir s’en mêler. Mais Il n’y a PAS de problèmes interpersonnels lorsqu’il y a clairement un 
agresseur et une victime. Ce n’est pas une dispute à pouvoir égal. Ce n’est pas un conflit d’intérêt. L’un a 
fait du mal à l’autre. L’un n’a pas respecté l’intégrité ou morale et/ou physique de l’autre. Ça n’est pas une 
relation d’égal à égal ou un « bête » conflit d’intérêt. Et cet immobilisme du tiers a un énorme impact 
négatif concret. Cet impact, non seulement  crée un sentiment d’isolement, un sentiment collectif de « je 
ne m’en mêle pas » mais revient littéralement à laisser seule une personne chercher une réparation qui ne 
peut s’obtenir sans l’intervention d’un tiers. (Sachant que lorsque le tiers « police » n’est pas 
systématiquement en jeu, rappelons à quel point il est difficile de porter plainte), il reste néanmoins un tiers 
considérable en la personne de l’entourage. Et cet entourage peut, même sans intervention officielle, avoir 
un impact majeur.  
 
Donc quid concrètement ? 
Premièrement soutenez la personne victime dans sa légitimité. Ces actes ne sont pas normaux. Personne ne 
souhaite subir ça. Dnoc ne blâmez JAMAIS une personne pour un truc que quelqu’un d’autre lui a fait à 
elle. Seul le harceleur/agresseur est responsable de ses actes.  Et l’ébriété n’est pas une excuse pour avoir 
des comportements de merde. Tout le monde ne se comporte pas ainsi bourré et si c’est le cas, Il en va de 
la responsabilité de cette personne de ne pas mettre en danger les autres de la sorte lorsque celle ci est dans 
un état second. Proposez à la victime un soutien moral et un accompagnement si elle veut porter plainte et 
ne pas être seule dans sa démarche.   
 
Deuxièmement et hyper important 

• Si l’acte se déroule sous vos yeux : 
Dans la mesure où vous avez les moyens d’intervenir, INTERVENEZ 
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Ne laissez pas une personne en danger ou en situation délicate gérer seule. Dites à 
l’agresseur/harceleur de stopper ses agissements, dites-lui qu’il n’est en aucun cas dans son droit, 
déligitimer le de faire des conneries. Ça peut paraître évident, mais par exemple si vous rigolez 
quand une meuf a un type qui lui touche les fesses ou l’emmerde clairement en paroles (oui c’est 
déjà arrivé) stop ça n’a rien de drôle ça n’a rien de socialement acceptable. Si vous ne faites rien 
quand un gars harcèle une meuf, et que la fille est gênée d’être de se mettre en colère publiquement 
ou n’a pas la force pour l’éloigner physiquement, faites quelque chose. Ça peut être, s’interposer 
physiquement,  prendre  à part la personne victime sous un faux prétexte pour l’éloigner, ou prendre 
à part l’agresseur pour l’engueuler et le remettre à sa place. Ça peut être aussi immédiatement 
appeler les flics si la victime le souhaite, ou s’il y a mise en danger immédiat (je pense surtout aux 
menaces physiques ou agressions physiques). 

 
• Pour des faits a posteriori : il est très important de créer l’opprobre social nécessaire pour que la 

honte soit réellement dans le camp de l’agresseur afin de délégitimer un maximum des actes violents 
physiquement et surtout psychologiquement. 

  
Que ce soient des inconnus ou vos potes, confrontez-les à leurs agissements. Osez leur dire qu’il n’y a rien 
de drôle ni d’acceptable à avoir ces comportements, dites-leur que non, ce n’est pas normal d’agir de la 
sorte. Faite-leur comprendre que ce n’est pas acceptable socialement et que ce sont eux qui seront mis sur 
le carreau s’ils répètent ces comportements. Bref, prenez réellement parti pour la victime.   
Il est important de conditionner les futures interactions sociales avec pour base le respect de l’autre. Dites 
leur qu’il faut présenter des excuses sincères si la victime le souhaite, de travailler sur eux mêmes (se 
remettre en question, gérer ses émotions et son comportement, chercher une aide professionnel si besoin), 
et surtout ne pas réitérer ces comportements.  Confrontez-les réellement à leurs actions. Demandez- leur 
des explications. Dites-leur  que vous n’acceptez pas des agissements qui ne respectent pas autrui dans 
votre cercle social, ou votre cercle tout court, voire cessez de fréquenter ou d’inclure socialement ceux qui 
ne respectent pas ces bases. 
Ne faites pas l’erreur de proposer une médiation entre les deux personnes si la victime ne le propose pas 
(très déconseillé en cas de violences sexuelles par les associations de luttes contre les violences genrées)12. 
Il ne s’agit pas d’actes sur lesquels on peut négocier la culpabilité. Et surtout il est d’une cruauté 
insoutenable d’obliger une personne à « régler seule ses problèmes » avec une personne qui lui a fait du 
mal ou d’être en présence de son bourreau selon le niveau de gravité. 
   
N’agissez pas comme si de rien n’était. Ne mettez pas des œillères. Par ailleurs si votre connaissance ou 
ami est le genre de personne pour laquelle vous ressentez une certaine peur de réaction hostile en cas de 
confrontation, posez-vous cette question : est-ce normal qu’un ami/connaissance qui est dangereuse ou 
malaisante pour autrui ne soit jamais capable de se remettre en cause et de stopper ses comportements? 
Pourquoi  cette personne m’inspire de la peur et de l’appréhension? Est-ce normal que ce genre de personne 
soi dans mon cercle proche d’ami ? Est-ce vraiment en accord avec mes valeurs de respect mutuel? 
 
Je sais que ça n’est pas facile quand il s’agit de personne qu’on connaît et apprécie. Ça demande justement 
un courage fort mais nécessaire : celui de ne pas relativiser une violence au détriment du ressenti de la 
victime, ne pas se laisser avoir par le côté sympathique. Être convenable à certain moment ne donne jamais 
le droit à une personne de faire du mal par la suite. Si n’importe qui disait de votre agresseur « mais une 
fois cette personne a été gentille, mais tu sais pourtant ce gars est sympa avec moi » NON ON S’EN 

                                                
12 Institut pour l’égalité des femmes et des hommes de Belgique. LE RAPPORT INTERMÉDIAIRE SUR LA MISE EN 
ŒUVRE DU PLAN D’ACTION NATIONAL DE LUTTE CONTRE LA VIOLENCE BASÉE SUR LE GENRE 2015-2019 
https://igvm-iefh.belgium.be/sites/default/files/downloads/evaluatierapport_fr.pdf, p.70 
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BRANLE. Ça n’est ni un passe-droit à faire n’importe quoi, ni une excuse. Il n’y a pas de circonstances 
atténuantes dans ces cas ci à attaquer quelqu’un gratuitement pour son corps. Surtout, n’acceptez pas 
socialement quelqu’un qui fait intentionnellement du mal sans jamais se remettre en question. 
Faites leur comprendre qu’il n’y a pas de tolérance vague à ce genre de choses mais juste un « mec dégage » 
clair et bref.   
 
Les questions de consentements intéressent l’université depuis deux années. Des cellules d’accueil et 
d’accompagnement des victimes sont actuellement mises en place sur le campus avec l’aide de 
représentants étudiants, d’acteurs de l’animation et de personnels Uclouvain compétents. Dans la formation 
pré rentrée des acteurs de l’animation, un module de 2h sur le consentement est prévu, donné par les 
associations « Thé Ok » et Sasha. Les précédentes commissions d’ouverture sociétale de l’AGL ont donné 
également des ateliers sur le consentement. L’année passée, le Cesec a organisé une conférence-débat sur 
le sexisme en milieu étudiant. Un projet  sur le sujet est en cours entre l’ordre de la FAMA et le kot à projet 
Angela. L’implication des organisations étudiantes est louable. Mais  un réel engagement de la part de tous 
à créer une alliance collective, non plus pour protéger des réputations mais réellement protéger les victimes 
aurait un impact énorme.  
 
Stoppez cette indignation  à géométrie variable et cessez d’attendre que la victime ose demander de l’aide. 
Prendre position publiquement, prendre la parole publiquement contre ces agissements auraient un impact 
considérable. Prenez le risque collectif d’être de bonnes personnes.  Pour le dire avec encore moins de 
tact : ne laissez plus jamais la tranquillité lâche de tous, oserais-je dire pour certains de cécité égocentrique 
être le lit confortable sur lequel se reposent les agresseurs. 
 
 
 
                                                                                  Sarah-Christelle, multidéléguée culture cep à la 
retraite, membre suppléante du Conseil des Affaires Sociales Étudiantes, ex-animatrice des ateliers 
consentements de l’AGL et Angela en partenariat avec le kaphot, et membre effective du kot à projet sur 
les inégalités femmes-hommes Angela. 
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Citations en vrac sur l’unif 
 
 
« L’unif, c’est comme les Hunger Games : puisse le sort vous être favorable. » vu sur Uconfession 
 
 
« L’université développe tous les dons de l’homme, entre autres la bêtise. » Anton Tchekhov 
 
 
« Louv’, c’est comme Poudlard. Une fois qu’on y est, on ne veut plus en partir. » Emilie C. 
 
 
« Louvain-La-Neuve, c’est le New-York belge : la ville qui ne dort jamais. »  
 
 
« L’unif en trois mots : bière, gueule de bois et alcoolisme » Marie S. 
 
 
« Rater à l’unif, ce n’est pas grave, ça fait une année de guindaille en plus. » vu sur Uconfession 
 
 
« Louvain-la-Neuve, c'est comme Berghes dans les ch'tis... j'ai pleuré deux fois : une fois en arrivant et une 
fois en repartant. » vu sur Uconfession 
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La transmission dans les langues européennes 
 
Comme vous l’avez compris, le thème de cette première Grenouille est la transmission. L’occasion était 
trop belle : je n’ai pu m’empêcher de vous retracer l’histoire – la transmission – de quelques termes d’usage 
courant, qui pour arriver dans notre vocabulaire de tous les jours ont vécu une véritable épopée.  
 
Dans cet article, nous commencerons par le commencement : nous ne traiterons pas seulement de l’origine 
latine ou grecque des mots, mais bien de leur étymologie indo-européenne.  
Mais dis-moi Jamy, l’indo-européen, c’est quoi au juste ?  
 
Hé bien c’est très simple. Il s’agit d’une proto-langue, hypothétique, reconstruite par des linguistes à partir 
des similitudes entre une majorité́ de langues anciennes ou modernes parlées dans l’Eurasie13. Une langue 
hypothétique ? C’est ça. Nous n’avons pas de traces matérielles en prouvant l’existence ; la grammaire 
comparée nous permet d’établir un système de correspondances entre une langue « mère » et des langues 
« filles » qui en sont issues (et dans le cas de l’indo-européen, de reconstruire cette langue-mère).  
 

Les grammairiens travaillent sur les similitudes entre plusieurs langues dès le 17e siècle, mais la véritable 
esquisse de l’existence d’une langue commune disparue se dessine en 1786, grâce à William Jones : « Cette 
affinité́ est telle, en effet, qu’un philologue ne pourrait examiner ces trois langues [latin, grec, sanscrit] sans 
croire qu’elles sont sorties d’une source commune, qui peut-être n’existe plus». Suite à̀ cela, il devient 
impossible d’arrêter les linguistes, philologues et grammairiens. Les études se multiplient, les langues 
analysées également, notons notamment, en 1878, le Mémoire sur le système primitif des voyelles dans les 
langues indo-européennes de l’incroyable Ferdinand de Saussure14. Bref, je ne vais point vous énoncer la 
bibliographie sur le sujet, mais si ça vous intéresse, un petit mail15 ou message sur Facebook, et je me ferai 
un plaisir de vous aiguiller. Je ne peux m’empêcher de vous renvoyer vers la page Wikipédia d’une fable 
réécrite en indo-européen par August Schleicher, un texte pas piqué des hannetons16.  
 
Où en étions-nous ? Les langues indo-européennes. Oui, alors, les langues sont réparties en plusieurs 
groupes, l’anatolien, l’hellénique, l’italo-celtique, le germanique, le balto-slave et l’indo-iranien. Chaque 
groupe comprend plusieurs langues. Le latin, le grec, et le sanscrit sont donc toutes trois des langues indo-
européennes, mais ne font pas partie de la même famille.  
 
Dernier point « théorique » important avant de commencer : la plupart des « mots » indo-européens 
reconstruits sont en fait ce que l’on appelle des « racines », recouvrant généralement un concept ou un 
terme assez général. À cette racine peut s’ajouter un ou plusieurs préfixes en précisant le sens. La racine et 
le suffixe forment le « thème ». Chaque thème peut prendre des formes différentes (en changeant de degré́ 
ou un subissant un élargissement), mais ne nous attardons pas sur ce sujet complexe. Vous suivez ? Non ? 
Voyons si vous y voyez plus clair avec un exemple.  
 
L’étymon *men-/*mon-17 signifie penser.  
                                                
13 De l’Océan Atlantique et de l’Europe jusqu’au nord du sous-continent indien, en passant par la Baltique, la Russie, l’Iran et 
le Pakistan. Oui ça fait beaucoup. Oui c’est la classe.  
14 Oui oui, moquez-vous de ce nom « cheveux sur la langue », le comble pour un linguiste me direz-vous. En attendant, à 20 
ans, il avait fini son mémoire (et pas des moindres vu qu’il a quand même révolutionné la linguistique), et à 22, son doctorat, un 
petit futé somme toute.  
15 mathilde.verstraete@student.uclouvain.be 
16 https://fr.wikipedia.org/wiki/Fable_de_Schleicher  
17 L’astérisque placé avant l’étymon signifie que ce terme est reconstruit, et n’est donc pas attesté. *men- et *mon – sont deux 
degrés différents d’une même racine.  
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- Latin : mens, mentis ‘’la pensée, l’esprit’’ < *men-t-y, où :  

• men- : degré́ plein  
• -t- : dans un nom : participation à une notion 
• -y- : dans un nom : noms d’action à valeur actuelle 
• = manifestation de la participation à la notion de penser.  

- Latin : mentior ‘’mentir, feindre, imaginer’’ <*men-t-y o men- : degré́ plein  

• -t- : dans un verbe : élargissement à valeur déterminante, réalisation complète du procès  
• -y- : dans un verbe : suffixe des verbes dénominatifs  
• = le fait de penser 

- Latin : monstrum ‘’fait prodigieux, avertissement des Dieux’’ <*mon-s-t-r-o-m, où :  

• mon- : degré́ fléchi 
• -s- : nom d’action de genre inanimé 
• -t- : participation à une notion 
• -r- : renforcement du substantif inanimé́ 
• -o- : voyelle thématique 
• -m- : désinence du neutre 
• = fait inanimé́ qui porte le procès de faire penser  

Il est possible que je m’emballe un peu trop. Si vous n’avez pas suivi, pas de panique. Oubliez cette histoire 
de racines, et voyez plutôt un tableau comparatif, illustrant les similitudes entre mots de diverses langues, 
pour le cas où vous seriez encore suspicieux :  
    

 Indo- 
Européen  Sanscrit  

 

Grec  
 

 

Latin  
 

< Germanique  

 

< Proto slave  
 

Frère  *bhrātēr18  Bhrātar  Φράτηρ  Frāter  Anglais : Brother ; 
Allemand : Bruder  polonais : brat  

Soleil  *sóh2wl ̥  sūra  ἥλιος  
 

sōl  
anglais : sun  slǔnǐce  

Vache  *gwōws  go  βόυς  
bos  

 

anglais : cow néerlandais 
: koe  

 

Il ne me semble pas utile de continuer indéfiniment, j’espère toutefois que vous remarquez, avec ces trois 
exemples, des similitudes indéniables. Alors certes, des voyelles, ou des consonnes changent, et si j’avais 
un quadrimestre devant moi, je me ferais un plaisir de vous expliquer les règles qui se cachent là-derrière. 
Concrètement, les changements et évolutions s’opèrent de manière différente dans chaque famille de 
langues. Par exemple, *p indo-européen ne changera pas en latin ou en grec, mais évoluera en f en 
germanique :  

                                                
18 En linguistique, l’astérisque se place devant les mots reconstruits, non attestés. 
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Père  *ph2tér  pater  πάτηρ  father  
Pied  *pṓd-  pes  πούς  foot  
 
Bon, tout ça, c’est bien beau me diriez-vous, mais au final, pourquoi c’est fun ? Car ça nous permet d’aller 
plus loin dans l’étymologie d’un mot. De retrouver une origine commune à des mots aujourd’hui éloignes. 
Et comprendre un mot, comprendre – conceptuellement – un mot, c’est enrichir son vocabulaire, et enrichir 
son vocabulaire, c’est enrichir sa pensée, et ses idées.  
 
Quoi de mieux qu’une illustration19 ? Partons du français, remontons par le latin, et nous arriverons chez 
nos ancêtres les indo-européens. Le désir, ça vous parle ? Vous en avez des étoiles dans les yeux rien que 
d’y penser ? Attendez-voir...  
 
Désir, désirer, est issu du verbe latin dēsīderāre ; dans dēsīderāre, il y a sīderāre (verbe actif, qui n’existe 
pas tel quel, mais qui renvoie au déponent sīdĕrari20) ; et sīdĕrari est issu du mot sīdus : l’astre (ou 
l’influence des astres21), la constellation! De là, en français, nous trouvons des termes évident, tels que « 
sidéral », mais est-ce vraiment sidérant ? Bel exemple ici de glissement sémantique : si nous comprenons 
aujourd’hui que l’on est sidéré́, abasourdi, frappé de stupeur de voir Arickx président, jusqu’au XVIIIe 
siècle, l’on était sidéré́ lorsque l’on papillonnait trop longtemps au soleil au point d’en attraper une 
insolation, autrement dit, la conséquence de l’influence des astres.  
 
Revenons à̀ notre dēsīderāre. Le préfixe « de- » marque la séparation, le manque, l’éloignement, la cessation 
(faire et défaire par exemple). Ensuite, si «sīdĕrari » signifie « subir l’influence des astres, être frappé 
d’insolation », « *sīderāre », forme active (et inexistante sans préfixe en latin), pourrait vouloir dire « voir, 
regarder un astre »22. Dēsīderāre, à proprement parler, renvoie au fait de constater l’absence d’un astre ! 
Peu à̀ peu, le sens du verbe évolue, et le terme est compris comme le fait de regretter une absence. Raison 
pour laquelle le mot « dēsīdĕrĭum » recouvre les sens « désir [de quelque chose qu’on a eu, connu, et qui 
fait défaut] », « regret », « besoin ».  
 
 
En deux paragraphes, nous avons déjà̀ noté diverses remarques étymologiques, notamment l’évolution du 
sens qui se cachait derrière le désir. Si je désire, disons, une grande diss, aujourd’hui, je la souhaite, mais 
il y a quelques siècles (aucune idée de la date exacte), je regrettais de ne pas avoir eu de grandes diss 
(sachant que j’en avais sans doute déjà̀ obtenu une dans une de mes années précédentes) !  
 
Alors nous pourrions nous arrêter là, je ne pensais pas avoir tant à dire, mais si vous êtes au CEP, c’est que 
vous êtes aventuriers. Nous irons donc plus loin.  
 
Le mot latin Sīdus vient de la racine indo-européenne *sweid- qui signifie « briller »23. L’astre, tout 
naturellement, est quelque chose qui brille. D’ailleurs, apparemment, en vieil islandais, svidha signifierait 
« être brulé », et le lituanien svidus veut dire « brillant ». 

                                                
19 L’exemple qui suit est largement inspiré d’un article du blog indoeuropeen.blogspot : 
https://indoeuropeen.blogspot.com/search/label/Globe%20terrestre%20%26%20cosmos 
20 Bref, si vous n’avez jamais fait de latin, comprenez simplement : dans dēsīderāre, il y a sīdĕrari ; pour les autres, j’espère avoir 
fait remonter quelques démons à la surface. 
21 Encore aujourd’hui, lorsque nous mentionnons les astres, nous induisons parfois leur influence. Vous en doutez ? Pas de 
chance, vous vous trouvez sans doute sous une mauvaise étoile... 
22 Pour appuyer cette interprétation, nous pouvons nous référer au terme « considérer ». Dans ce cas, le préfixe « con- » est un 
intensif, le verbe signifie « considérer, regarder attentivement ». 
23 Vous voulez le développement ? *sweid : 1. Lee w tombe = *seid. 2.contraction de -ei- en ï (I long) = sïd-. 3.ajout de la 
déclinaison : sïdus 
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Et voilà̀, c’est tout ce que j’ai trouvé́ concernant la racine *sweid-. C’est tout ? Oui enfin, ça reste une 
démonstration par A+B que désir, sidéral, considérer, désirer, etc, sont tous des mots ayant entre eux un 
fort lien de parenté́, et par conséquent, un sens originel commun, et ça, c’est beau.  
 
Vous en voulez encore ? Allez, un dernier exemple pour la route, et cette fois, un thème d’actualité́, nous 
parlerons banquise (ou plutôt, arctique), et nous procèderons à partir de la racine indo- européenne.24 

 
*rt̥ ko-25 désigne l’ours. Voyons comment est appelé́ ce fameux mammifère dans diverses langues indo-
européennes :  
 

Indo- 
européen  Hittite  Sanscrit  Avestique  

 

Latin  

 

Français  Grec  Français  

*rt̥ ko-  hartagga  ṛḱ ṣa  arša  
*orcsos qui 
donnera 
ursus  

ursus 
donnera 
ours  

ἄρκτος  
 

ἄρκτος 
donnera 
arctique  

 
- Mais mon cher Watson, quel est le lien entre le loup et l’arctique ? 
- ... Il y a des loups en Arctique ? 
- Ma foi. Néanmoins il y en a dans presque toute l’Europe. 
- Je donne ma langue au chat. Enfin, à l’ours.  

 
Il est en réalité́ question de l’étoile polaire, astre faisant partie de la constellation de la Petite Ourse, qui 
pointait... vers l’Arctique !  
 
« C’est bien mignon tout cela, mais dans ton beau tableau, tu ne fais pas mention des langues germaniques 
». J’y viens. Attache-toi, car on entre encore une fois en zones de turbulences – mais qu’est-ce que c’est 
intéressant !  
 
L’anglais « bear » n’a a priori rien en commun avec la racine *rt̥ ko-. Le terme désignant l’ours a subi ce 
que l’on appelle un « tabou linguistique » : C’est l’animal dont on ne doit pas prononcer le nom, en quelque 
sorte. Des tournures périphrastiques ou autres expressions ont donc peu à peu remplacer la racine initiale. 
Bear serait issu d’une racine *bher- signifiant « brun ». Ce phénomène n’a pas eu lieu qu’en anglais, 
remarquons en Scandinave björn, bjørn, bjǫrn.  
 
Quoi qu’il en soit, ne vendez pas la peau de l’ours avant de l’avoir tué : j’ai tenté́ de vous illustrer quelques 
points importants de linguistique indoeuropéenne, mais il y a encore beaucoup à̀ faire. J’espère toutefois 
vous avoir appris quelques petites choses. Je pourrais continuer longtemps, mais fichtre, je suis en vacances 
moi. En bref, ça vous fera des choses à raconter à tonton René́ au prochain souper de famille ou à̀ Jeanne-
Odette, jolie blonde que vous essayez d’impressionner.  

  
Mathilde Verstreate  

                                                
24 https://indoeuropeen.blogspot.com/search/label/Globe%20terrestre%20%26%20cosmos  
25 Ce petit rond en dessous du r̥ signifie que c’est une consonne vocalisée. La consonne renferme en elle-même une consonne 
(dont le timbre diffèrera dans les différentes langues filles). 
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Actualité sportive de l’été 
 
 
Horse-ball : championnat d’Europe :  
 

Pour ceux qui ignorent ce qu’est le 
horse-ball, c’est un sport équestre 
qui ressemble fortement au handball. 
Deux équipes de 4 joueurs 
s’affrontent pendant 2x10min et 
doivent marquer le plus de but dans 
un panier situé à environ 3m du sol.  
Cet été, à Ponte de lima au Portugal, 

se déroulaient les championnats d’Europe.  
L’équipe féminine a réalisé une performance historique en allant jusqu’en 
finale où elle a affronté la France. Ce fut un match très intense et complexe 
au terme duquel elles ont dû s’incliner face à la redoutable équipe française.  
Elles terminent donc sur la 2e marche du podium ce qui reste une incroyable  
performance de notre équipe belge féminine menée par Valerie Antheunis.  
 
 
Saut d’obstacle : championnat d’Europe 
 

L’été 2019 fut sans conteste celui des championnats d’Europe (le horse-ball, le saut d’obstacle et le hockey) 
et de la Belgique ! En effet, notre petit pays a été sacré champion d’Europe en équipe au championnat 
d’Europe de saut d’obstacle à Rotterdam ! Félicitation à Gregory Wathelet et MJT Nevados S, Pieter Devos 
et Claire Z, Jos Verlooy et Igor, Jérôme Guery et Quel Homme de Hus, pour leur superbe performance ! 
 
 
Hockey : coupe d’Europe  
 

Terminons cet article en beauté avec l’incroyable performance de nos Red Lions à la coupe d’Europe de 
hockey. 
Après avoir brillement remporté les championnats du monde, les Red Lions ont eu l’occasion de tenter de 
gagner le titre de champion d’Europe. Ils ont commencé le tournoi en beauté en battant l’Espagne 5-0 et, 
en gagnant le deuxième match, ils se qualifient directement pour les demi-finales contre l’Allemagne.  

Quel match et quelle remontada !  En effet, à la mi-temps, 
l’Allemagne mène 2-0. Cela semble donc mal parti mais c’est sans 
compter sur la motivation et la combativité des Red Lions. Ils 
inscrivent un but sur pc, un deuxième, un troisième avec un 
magnifique shoot revers de Victor Wegnez, élu meilleur joueur du 
tournoi, et enfin un quatrième !  
Ils se retrouvent donc en finale contre l’Espagne. Ils ont dominé le 
match du début à la fin. Vincent Vanasch, élu meilleur gardien du 
tournoi, a fait des arrêts spectaculaires, les joueurs étaient en 
symbioses sur le terrain durant ces 60 minutes de folie ! Ils gagnent 
5-0 avec un but de John-John Dohmen, Florent Van Aubel, Tom 
Boon, Emmanuel Stockbroekx et Alexander Hendrickx.  

Ó Horse-Ball M3 (les 2 photos) 
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Les supporteurs décomptent les dernières secondes en hurlant de bonheur. 5, 4, 3, 2, 1, ZERO !!! C’est 
l’apothéose ! Des cris de joie éclatent dans le stade et dans les maisons où des milliers de personnes sont 
derrière leur télé.  
 
Il n’y a pas de mot pour décrire le niveau de notre équipe belge de hockey ! Ils ont prouvé durant tout ce 
tournoi qu’ils le méritaient, ce titre de champion de monde. Et maintenant, ils écrivent l’histoire en devenant 
champion d’Europe pour la première fois de leur histoire !  
 
Bravo les gars ! Quelle fierté ! Vous l’avez fait bordel !  
 
 
 
 

WE ARE BELGIUM ! 
 
 

Emilie Carrette 
 

Ó Belgian Red Lions, les 2 photos 
  



 

 
Cercle des étudiants en philosophie, UCL 

 

38 

Que regarder après la fin de Game of thrones ?  
 
 
Treadstone : 
Cette nouvelle série qui va débuter en octobre sur la chaine américaine USA est un spin-off de la saga Jason 
Bourne. Pour ceux qui ne connaissent pas (en espérant qu’ils soient peu, bandes d’incultes !), cette série de 
4 films (plus un 5e qui évoque un autre personnage) raconte l’histoire de Jason Bourne, joué par Matt 
Damon), qui est un tueur surentrainé de la CIA partant à la recherche de ses origines. Durant sa quête, il va 
découvrir l’existence de Treadstone, un programme secret dont le but est de former les plus implacables 
des assassins. Si vous êtes amateur de film d’action (ou pas), c’est une saga à voir !  
Treadstone, donc, se base sur Jason Bourne et, en particulier, sur le programme dont il faisait partie : 
« opération Treadstone ». L’histoire reviendra sur l’origine de ce programme clandestin conçu par la CIA, 
opérant dans le plus grand secret et utilisant un protocole de modification comportementale pour 
transformer les candidats en véritables machine de guerre. La 1ère saison va suivre quelques anciens agents 
« dormant » à travers le globe qui sont mystérieusement « réveillé » afin qu’ils reprennent leurs missions. 
Pourquoi ont-ils été réactivés à ce moment précis et comment vont-ils réagir ?  
Cette série promet d’être un concentré d’action et  de suspense !  
 
 
Outlander :  
Cette série n’est pas nouvelle, 4 saisons sont déjà sorties et une 5ème sortira 
en février 2020 (ce qui laisse le temps de rattraper son retard). Basée sur 
les romans de Diana Gabaldon, l’histoire débute en 1945 lorsque Claire 
(Caitriona Balfe), en lune de miel en Ecosse, va mystérieusement revenir 
dans le passé, en 1743. A cette époque, il y a de fortes tensions entre les 
anglais et les écossais. Claire, étant anglaise mais recueillie par des 
écossais, va se retrouver menacer, surtout par Jack Randall, un capitaine 
anglais. Pour se sauver, elle va devoir épouser Jamie Fraser (Sam 
Heughan), un écossais. (Bon ce résumé est nul et ne donne pas vraiment 
envie, mais vraiment l’intrigue est dingue, les paysages et les décors sont 
magnifiques, et Jamie est canon !) 
Cette série allie merveilleusement bien amour, action, suspense, histoire (vous deviendrez passionnés par 
l’Ecosse), drame, … Si vous avez aimé Games of thrones (sauf la dernière saison), foncez ! Et les 2 
premières saisons sont sur Netflix.  
 
The Mandalorian :  

 
Après Treadstone et Jason Bourne, voici une nouvelle série spin-off d’une saga qui 
n’est d’autre que Star Wars ! The Mandalorian se passe après la chute de l’Empire mais 
avant le Premier Ordre. L’histoire racontera les voyages dans les contrées éloignées de 
la Galaxie d’un tireur solitaire loin de l’autorité de la Nouvelle République.  
Elle sortira le 12 novembre sur la plateforme Disney +.  
 
 
 

 
Emilie Carrette 



 

 
Cercle des étudiants en philosophie, UCL 

 

39 

Mario-Kart : le retour 
 

ARRÊTEZ TOUT ! Oubliez Pokemon Go ou Hogwarts 
Mystery, Mario Kart arrive sur smartphone ! Ce 25 septembre, 
préparez de la place sur votre téléphone pour télécharger 
l’application qu’on attend depuis des mois. 
 
Pour ceux qui ignoreraient encore ce qu’est Mario Kart 
(sérieusement, y en a encore ?), laissez-moi vous l’expliquer 
en quelques lignes. Crée par Nintendo en 1992 pour la Super 
Nintendo, le but de ce jeu extrêmement populaire est très 

simple : il faut faire 3x le tour du circuit le plus rapidement possible. Pour ce faire,  des objets sont mis à 
votre disposition pour, soit vous faire aller plus vite, soit vous rendre invincible pendant quelques secondes, 
ou encore mettre en difficulté l’adversaire. Par exemple, il y a les bombes rouges et vertes (oui je sais, 
techniquement ce sont des carapaces, mais je les ai toujours appelé comme ça alors tant pis) ou l’aile (la 
carapace bleu). Dans les personnages, on retrouve bien évidemment Mario, Luigi, Peach, Bowser, Yoshi, 
Toad (prononcé normalement « tod » même si certaines personnes, dont moi-même, le prononcent  « to-
ad ») et pleins d’autres ! Si vous voulez mon avis, le meilleur personnage, c’est baby Mario, il est trop 
chou ! Et lui avec le kart léger, c’est le combo gagnant. « Baby Mario, let’s goooo ! Youhouuu ! » 
 
Après être sorti sur Super Nintendo et vu son énorme succès, ils l’ont ressorti pour la Nintendo  
64, la Game boy advance, la GameCube (qui, en tout cas la mienne, fonctionne encore), la  
Nintendo DS, la Wii, la Nintedo 3DS, la Wii U et enfin la Nintendo Switch.  
Mais malgré toutes ses versions, il faut bien admettre que la meilleure  
reste celle de la Wii. Cette console date peut-être de 2008 mais  
elle fonctionne toujours aussi bien et les soirées Mario Kart  
sont toujours aussi populaire ! De plus, c’est cet épisode  
du jeu qui a été le plus vendu au monde !  
 
Bon, je vais arrêter de faire de la pub pour ma console préférée. Quid de la version smartphone ? Comment 
allons-nous faire pour jouer sur un téléphone ? Comment gérer l’accélération, les tournants et les objets ? 
Cela semble complexe à première vue à moins d’avoir 5 mains. Du coup, le jeu a été retravaillé. Plus besoin 
de se soucier de l’accélération, le personnage avancera tout seul. Ensuite, il faudrait gérer les tournants 
avec un doigt sur l’écran qui indique la trajectoire et, pour lancer les objets, il suffira de taper l’écran. Aussi, 
même si on pouvait penser que cela se jouerait avec l’écran horizontal, Nintendo a voulu nous surprendre 
et donc il faudra jouer avec l’écran vertical. Pour ce qui concerne les circuits, on retrouvera bien 
évidemment les circuits cultes comme l’arc-en-ciel (qui parvient à le faire sans tomber ? je répète, qui fait 
partie de l’élite ?) mais également des nouveaux.  
 
Il faudra attendre le 25 septembre pour découvrir tout ça. Pour patienter, je suis toujours disponible pour 
une petite partie sur la version Wii !  

 
Emilie Carrette  
et Baby Mario 
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Sondage sur le CEP 
 
 
Questions :  
 

1) Si tu devais réinventer le nom du CEP en gardant nos initiales, ce serait quoi ?  
 
 
 
 
2) Présente quelq’un qui t’a accompgné lors de ton arrivé au CEP en quelques mots et ce qu’il t’a apporté. 
 
 
 
 
3) Qu’aurais-tu envie de transmettre aux petits nouveaux qui débarquent au CEP ? 
 
 
 
 
4) Décrit le CEP en 1 mot. 
 
 
 
 
5) Décris le CEP en 2 mots. 
 
 
 
 
6) Et maintenant en 37 mots. 
 
 
 
 
7) Si le CEP était un animal, ce serait … 
 
 
 
 
8) Et si c’était une œuvre d’art ? 
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Réponses des autres participants : 
 

1) Réinventer le nom du CEP : 
-    Cercle des Étudiant-e-s en Philosophie 
- Calembour Élaboré Pataphysique 
- Corporation des Éclopés Postiches 
- Cercle de Électrons Potaches 
- Cercle de l’Expecto Patronum 

 
2) Présenter qqun qui t’a accompagné : 

-     Jon : il m’a aidée à m’intégrer, et m’a incité à participer aux événements. 
- Stacy : personne ne se souvient d’elle mais c’est sa faute si je suis là. 
- Tristan Arickx, il était encore plus bizarre que maintenant et son amour des licornes était encore 

plus présent mais il m’a énormément accompagné dans mes débuts. 
- Evern, un mec insaisissable avec lequel on a littéralement tout vécu au CEP, entrée dans le 

comité etc, évolution de celui-ci et de nous. Il m’a apporté du fun, de la remise en perspective, 
de la joie, une table (entre autres). 

 
3) Que veux-tu transmettre aux néos :  

- Engagez-vous et profitez, les études ça passe vite. Et faites votre baptême ! Vous pourriez le 
regretter sinon. 

- Ma jambe droite. 
- Ici, c’est un groupe de potes. 
- L’amour de cette ambiance si chère et si propre au CEP par a découverte de ses activités, de son 

folklore, de sa vision des choses, puis dans dans l’extension de tout ça à des réseaux englobants 
(cercle à LLN à Belgique à Monde à Univers à …) 

- Notre grain de folie 
 

4) Le Cep en 1 mot :  
- Accueillant 
- Pédoncule 
- Improbable 
- Feu 
- Philosophique 

 
5) En 2 mots :  

- Bavik + philo 
- Quoi ? -Feur 
- Philosophare Bibere 
- Le feu 
- Nouvelles rencontres 

 
6) En 37 mots :  

- Azy, ça va continuer longtemps ?! Le CEP est un cercle constitué de personnes adorables, ainsi 
que de quelques barlos, les uns et les autres pouvant être interchangeables. En outre, il accorde 
une place importante à la philosophie.  

- J’aimerais commencer par remercier toutes les personnes qui m’ont permis d’n arriver là, mais 
elles auraient pu m’apprendre à compter efficacement parce que je ne sais plus combien de mots 
j’ai déjà écrit. Sinon, le CEP, c’est sympa. 
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- Je ne sais pas pourquoi ce nombre précis, mais on va dire un regroupement d’étudiant pas très 
doué, souvent paumé et particulièrement déjanté qui fait divers trucs, parfois débile, parfois 
philosophique mais toujours amusant. La bise.  

- Le CEP, c’est vraiment toute une aventure mais c’est surtout des copains, de l’ambiance, des 
chouettes projets, de la philosophie, du feu et des tas de bonnes choses ! 

- Cercle un peu (beaucoup) fou, rempli de personne sympathiques (pour la plupart) et vachement 
timbrés pour les autres. On sait boire (et pas que de la bavik) et on a un baptême, différent certes 
mais il existe ! 

 
7) Si le CEP était un animal : 

- Une chouette yolo 
- Un poney multicolore 
- Pangolin 
- Une chouette 
- Une licorne 

 
8) Une œuvre d’art : 

- L’école d’Athènes, réinterprétée par Edvard Munch et Nikki de Saint Phalle. 
- La composition VII de Kandisky 
- Le carnaval d’Arlequin de Miro 
- L’école d’Athènes (plein de bonzommes) 
- Le voyageur contemplant une mer de nuage 

 
  
 
L’école 
d’Athènes, 
Raphaël  
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Composition VII, Kandisky 

 
 
Le carnaval d’Arlequin, Miro 
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Le voyageur contemplant une mer de nuage, Caspar David Friedrich 
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Jamais vous ne l’oublierez 
 
 
Pour clôturer cette grenouille, quoi de mieux que de parler de la chanson qui clôture chaque soirée ? 
Louvain-La-Neuve est une chanson composée et chanté par Edouard Priem en 1996. Elle évoque louv’, ses 
guindailles, ses soirées, son folklore si particulier, son ambiance et l’énorme amour que lui portent ses 
milliers d’étudiants. Ses paroles, chantées à tue-tête par tous les guindailleurs vers 3h du matin à la fin de 
chaque soirée, sont devenues l’hymne de cette ville si particulière qu’est Louvain-La-Neuve. Tant que cette 
chanson n’a pas retenti, la soirée n’est pas finie. Après une semaine de guindaille, vous connaitrez son 
refrain par cœur :  
 

Louvain-la-Neuve 
Tu ne dors jamais la nuit 

Tu me fais chanter (chanter !) 
Sans m’arrêter 

On fête toute l’année 
Parfois on pleure en juin 

Mais non jamais, jamais je ne t’oublierai 
 
« Jamais je ne t’oublierai ». Et en effet, jamais vous ne l’oublierez. Jeunes néos, vous venez seulement 
d’arriver à l’université pour un certain nombre d’années. Un chapitre de plus dans votre vie, « un simple 
chapitre » pensez-vous. Détrompez-vous ! Les années passées à l’unif sont tellement différentes des autres. 
L’ambiance y est comme jamais ailleurs. Son folklore est si particulier. Les histoires qu’on y vit ne 
s’oublient jamais et se transmettent de générations en générations. Ici, vous allez vivre des moments qui 
compteront parmi les plus importants de votre vie ! Vous rencontrerez des personnes qui deviendront vos 
amis et qui le resteront pour la vie, peut-être même y rencontrerez-vous celui ou celle qui comblera votre 
cœur. A l’université, nombreux seront les moments de joie, de bonheur, de réussite, de rire, mais aussi de 
tristesse, d’échec, de déceptions, … Durant votre vie à Louv’, vous allez passer par un carnaval d’émotions. 
Vous apprendrez aussi l’importance de l’amitié, du courage, de la persévérance, de l’espoir, … Autrement 
dit, à Louvain-La-Neuve, vous n’allez pas juste étudier, vous allez vivre. Et vivre la vraie vie ! Celle qui 
fait mal, souffrir, pleurer, mais aussi celle qui nous rend si heureux que l’on voudrait qu’elle ne s’arrête 
jamais.  
 
Alors, vous qui foulez ces rues pour la première fois étant qu’étudiant(e), préparez-vous à vivre les 
meilleures années de votre vie. Terminons avec les mots d’une série que j’adore : « Vous êtes sur la ligne 
de départ. C’est votre arène. Votre façon de mener le jeu ne dépend que de vous. »26 
 
 

Emilie Carrette 
  

                                                
26 Grey’s anatomy : saison 1, épisode 1 
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Jeux, divers 
 
Mots fléchés :  
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Sudoku :  
 
Moyen :  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Difficile :  
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Solution :  
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Dixits 
 
 
En vrac :  
 

Sébastiano :  
• « Oui je sais mais je penserai à elle pendant que je pisse. » 
• « T'inquiètes si quelqu'un me brûle les poils de cul de temps à autre je suis pas contre. » 

 
Arickxette à Gonzague : « T’es nul comme poney. » 
 
Delmay à propos de Céline : « Elle confond fellation et corne de brume »  
 
Fanny : « Je ne sais même pas où sont mes culottes. » 
 
 
Dialogues : 
 

Castelli à Arickx : « Putain mais pourquoi toi et Sebatsiano vous baisez pas ? Et comme ça Sebastiano 
t’appelle son petit troudoudou et toi tu l’appelles son petit tralala. »  
Jodie : « Peut-être qu’il faudrait remettre une fille dans le tout. » 
 
Castelli : « Mon cœur ? » 
Jodie : « Oui ? » 
Castelli : « Tu me fais un bisou ? » 
Jodie : « J’ai envie de vomir » 
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Appel à contribution 
 
 
Oyé Oyé Jeunes Batraciens ! 
 
Tu l’auras surement compris en lisant ce numéro, WE NEED YOU ! On a besoin de toi et de ton 
imagination débordante ! Si tu as envie et que tu te sens inspiré, écris nous des articles que nous publierons. 
Les thèmes sont extrêmement libres, tu peux écrire sur ce que tu veux (bon si c’est en lien avec le thème 
de la grenouille, c’est mieux), on est pas difficile. Que tu veuilles nous faire part du dernier livre que tu as 
lu, du dernier film que tu as été voir, que tu veilles parler d’un petit village paumé au milieu de nulle part, 
d’actualité ou autre, fais-le et envoie tout ça à grenouille.cep@gmail.com.  
 
Tout article est bon à prendre donc n’hésite surtout pas !  
Nous sommes impatients de lire ce que tu as à nous proposer !  
Merci d’avance,  
La team Grenouille 2019-2020 
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Remerciements  
 
 
Nous remercions nos rédacteurs et tous nos contributeurs sans qui la Grenouille ne pourrait pas subsister. 
Nous souhaitons aussi remercier nos sponsors qui aident le plus transcendantal des cercles à organiser de 
super activités tout au long de l’année. 
 
Si la philosophie et les rencontres t’intéressent, tu peux venir nous retrouver tous les jeudis soirs à 21h au 
Foyer de Louvain-La-Neuve. 
 
Primum philosophare, deinde philosophare ! 
  


